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économiques  de  la  Révolution  (Seine-et-Oise). 


Le  Partage  des  Biens  communaux  de  Vaux-sur-Seine 

(1794-1795) 


Nous  avons  exposé,  dans  une  réuninn  du  Coniitt';  dr'parlemental, 
l'utilité  qu'il  y  aurait  à  publier  l'inventaire  des  documents  conservés 
aux  Archives  départementales  concernant  le  partage  des  Mimis  com- 
munaux, pendant  la  Hévolulion,  dans  le  déparlement  de  Seine-et-Oise, 
et  à  donner  également  un  exemple  de  ces  partages  par  suite  de 
l'application  de  la  loi  du  10  juin  171)3,  étudiée  si  longucmeni  par  les 
comités  d'agriculture  de  la  Lé'gislative  et  de  la  Convention. 

Le  partage  dont  nous  nous  proposons  de  résumer  l'opération  fui 
effectué  dans  la  commune  de  Vaux-sur-Seine  du  4  pluviôse  an  11 
(23  janvier  179-4)  au  8  nivôse  an  IV  (/il)  décembre  1793j.  Cette  com- 
mune, ancienne  paroisse  du  bailliage  de  Meulan,  Election  de  Mantes, 
fit  partie,  lors  de  la  nouvelle  division  du  territoire,  du  District  de 
Saint-Oermain-en-Laye,  canton  de  Triel-lîourg,  jusqu'en  1800;  elle  fut 
alors  comprise  dans  le  canton  de  Meulan,  arrondissement  de  Versailles. 

Voici,  d'après  un  procès-verbal  d'arpentage  fait  en  178:2  (1),  en 
vertu  de  l'ordonnance  de  l'Intendant  de  la  Généralité  de  Paris  du 
3  décembre  1780,  le  tableau  des  différentes  parties  foncières  du  teiri- 
toire  de  celle  paroisse  : 

Arpents  Perches 

En  bâtiments,  cours,  clos,  jardins  et  parcs.  142  !(l 

Terres  labourables W\  07 

Vignes  et  terres KiS  ."iii 

Bois,  taillis :i(il  8'.» 

Prés iCt  11 

Communes  (prés)  (2) 2(i  iK) 

Friches  et  authil  (Haulil) trii  7i 

Chemins,  grande  route,  carrefours  et  rivière.  2.'f.'i  il 

Superficie  du  territoire.  .  .  .     1.1)73  ."jH 


(1)  Archives  ilépurleiueiil.ilcs,  Soiue-et-Oisc,  C.  1:!-.   Lu  plan  dit  d  Iiili'nd.inip 
est  joint  à  ce  procès-verbal. 

(2)  Ce  sont  les  communes  ou  biens  communauv  luirtapis  douze  .iii?  plu^  Uiid. 


La  superficie  actuelle  de  la  commune  est  de  743  hectares.  La  popu- 
lation lors  du  partage  est  indiquée  dans  une  délibération  de  floréal 
an  11  comme  étant  composée  de  905  citoyens,  dont  420  au-dessous  de 
14  ans  et  479  au-dessus  de  cet  âge  (1).  Le  mois  précédent,  en  germi- 
nal, on  l'estimait  de  900  à  950  âmes,  et  YAhnanach  de  Versailles  et  de 
Se!)!e-e^-Oise(l 791)  mentionne  :  897  habitant»  dont  165  citoyens  actifs. 
Pourtant,  lors  d'un  partage  intercommunal  entre  Vaux,  Menucourt  et 
Boisemont,  le  procès-verbal  de  novembre  1793  accusait  pour  Vaux 
une  population  de  963  individus;  il  est  vrai  qu'il  y  avait  dans  cette 
circonstance  un  intérêt  majeur  à  avoir  une  population  élevée  pour  le 
partage  de  456  arpents  des  friches  et  bruyères  de  l'Hautil,  à  répartir 
entre  les  1,462  habitants  des  trois  communes.  Cette  population  était 
composée  de  laboureurs,  de  vignerons  et  d'ouvriers  employés  dans  les 
carrières  et  plâtrières  de  la  localité  (2).  Un  siècle  plus  tard,  la  popu- 
lation municipale,  d'après  le  dénombrement  de  1891,  était  de  1,188  ha- 
bitants, pour  une  population  totale  s'élevant  alors  à  1,423,  par  suite 
d'importants  travaux  de  chemins  de  fer. 

rs'ous  n'avons  pas  à  nous  occuper  ici  de  l'origine  des  biens  commu- 
naux en  général,  origine  d'ailleurs  bien  controversée,  mais  de  recher- 
cher s'il  existe  des  documents  sur  l'origine  des  biens  de  cette  com- 
mune. Les  documents  respectifs  sont  en  très  petit  nombre,  et  l'on  ne 
voit  pas  bien,  pour  les  communaux  de  cette  paroisse,  s'il  y  a  eu  dona- 
tion ou  usurpation. 

Un  nouveau  seigneur  de  la  terre  de  Vaux,  Louis  Vion,  qui  avait 
acheté  cette  terre  et  seigneurie,  le  5  novembre  1479,  aurait  donné, 
suivant  E.  Réaux,  les  prairies  communales  aux  habitants  en  1481  (3J, 
tandis  que  le  registre  des  délibérations  de  la  paroisse,  à  la  date  du 
25  janvier  1789,  faisant  connaître  la  réponse  du  seigneur  d'alors, 
Hocquarl  de  Coubron,  à  plusieurs  mémoires  envoyés  par  un  habitant, 
Trude,  à  la  Commission  intermédiaire  du  département  de  Dreux,  et 
dont  l'un  concernait  les  communes,  cite  un  titre  de  1488  par  lequel 

(1)  Cette  division  d'après  l'âge  répondait  à  l'article  7,  section  II.  de  la  loi  du 
10  juio  1793  :  «  Les  pères  et  mères  jouiront  de  la  portion  qui  écherra  à  leurs 
enfants  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  atteint  l'âge  de  quatorze  ans.  »  Il  ne  faut  pas  ou- 
blier cju'à  la  même  époque  une  réquisition  d'une  livre  de  vieux  chiffons  fut  faite 
par  ti!-te  d'habitant,  à  l'exception  de  ceux  qui  n'avaient  pas  14  ans  et  qui  n'étaient 
point  portés  au  rôle  de  contribution  mobilière. 

(2)  Dans  un  recensement  fait  en  1790,  il  est  dit  i  que  la  mendicité  dont  souffre 
cette  commune  vient  du  défaut  de  travaux,  qui  consistent  en  des  carrières  à  plâtre 
dont  le  commerce  est  totalement  tombé  depuis  18  mois  ». 

(3)  Histoire  de  la  Ckàtellenie  de  Vaux-sur-Ueulan,  1884.  —  Nous  ignorons  la 
source  de  ce  document  que  nous  n'avons  pas  retrouvé  dans  les  dépôts  d'ar- 
chives. 


Louis  Vion  sp  plaint  il'une  usurpation  ot  ilit  :  «  que  les  habitants  ont 
profité  de  la  longue  absence  des  scif^neurs  pour  usurper  une  portion 
de  l'île  vers  la  pointe  de  la  dite  île,  deux  arpents  de  pré  à  Sainl-M- 
caise  et  la  jouissance  de  certaines  franchises  dont  ils  ne  paient  aucuns 
cens  et  dont  ils  n'ont  aucuns  titres  ».  Le  seigneur  de  Vaux  se  serait 
alors  contenté  de  rentrer  dans  la  jouissance  de  l'île  et  aurait  consenti 
il  l'occupation  du  pré  et  des  franchises  moyennant  des  jonchées  qui 
lui  seraient  apportées  tous  les  ans  à  la  Saint-Pierre-és-Liens. 

En  1581  (S  mai  ),  une  sentence  du  bailliage  de  Meulan  maintient  les 
habitants  de  la  paroisse  u  dans  la  possession  de  leurs  communes  près 
la  rivière  de  Seine  contre  le  procureur  du  roy  dudit  bailliage  qui  pré- 
tendait les  communes  dépendantes  du  domaine  de  M.  le  duc  d'Alen- 
çon,  frère  du  roi,  apanagiste  du  comté  dudit  Meullent  (1)  ». 

Il  est  parlé,  dans  la  contestation  entre  Hocquart  de  CouJjron  et 
Trude,  d'une  déclaration  de  Kîio,  concernant  les  communes,  qui  nous 
est  inconnue. 

Un  échange  est  fait,  le  17  octobre  ITTU,  entrer  les  habitants  de  la 
paroisse  et  le  sieur  Jean  Manpiet,  pnqiriétaire  d  une  maison  de  (cam- 
pagne dans  la  localité,  à  la  Rive,  d'une  ]iièce  di;  tern;  «  en  pâture, 
plantée  de  quelques  mauvais  saules,  contenant  environ  IGO  perches, 
laquelle  pièce  de  terre  appartient  à  la  cummunauté  des  habitants  de  la 
paroisse  de  Vaux,  sert  de  pâture  à  leurs  bestiaux  et  ne  rapporte  à 
ladite  communauté  aucun  autre  profit  ».  Il  est  donné  en  contre- 
échange  d'autres  terres  utiles  de  la  (lontenance  du  double,  c'est-à-dire 
4  pièces  de  terre  d'une  contenance  de  3  arpents  20  perches,  estimées 
2,140  livres  (2). 

11  y  eut  également  avant  le  partage  d'autres  échanges,  soit  avec  le 
seigneur,  soit  avec  le  syndic,  Dieulefitde  Hc-aulieu. 

Une  contestation  existait  encore,  semble-t-il,  en  1789,  entre  les  ha- 
bitants de  la  paroisse  et  le  comte  d'Adhémar,  seigneur  do  Tliun,  an- 
cien ambassadeur  de  France  en  Angleterre,  grand  bailli  d'épé(!  des  bail- 
liages de  Mantes  et  de  .Meulan.  Cette  seigneurie,  sur  le  territoire  de 
Meulan,  à  sa  limite  avec  Vaux,  aurait  fait  anciennement  une  anticipa- 
lion  sur  les  communes  de  cette  dernière  paroisse,  et  celte  usui'pali(jii 
avait  été  englobée  dans  les  murs  de  la  terre  de  Thun.  Le  seigneur  de 
Vaux,  Hocquart  de  Coubron,  dans  la  réponse  aux  mémoires  de  Trude, 

(Il  Bibl.  nat.  Mss.  Colleclion  Vexio,  t.  XVII.  Preuve  l'M9. 

(2)  Dans  les  lellres  patentes  qui  permettent  <t  la  oonsoinuialion  »  de  cet  échange, 
le  Roi  dit  :  •■  Que  quelqu'av.intaf;eu.'c  que  soit  cet  échange  pour  la  coiniuunauté 
(les  habitants  de  Vaux,  ils  ne  peuvent  lien  terminer  à  cet  égard  sans  notre  ex- 
presse autorisation.  ■>  (Arch.  iial..  Q',  liTj.) 


—  fi  — 

mentionnée  ci-dessus,  prend  fait  ot  cause  pour  son  voisin,  assure  que 
le  comte  d'Adhémar  a  trois  décrets  en  sa  faveur  depuis  1719,  et  que 
les  habitants  de  Vaux  ne  pourront  réussir  contre  le  seigneur 
do  Thun. 

Une  des  causes,  sinon  la  principale,  de  la  non-reddition,  en  temps 
utile,  par  les  syndics  de  leurs  comptes  financiers,  était  l'adjudication 
des  foins  provenant  des  prés  communaux,  dont  une  partie  était  réser- 
vée à  la  pâture,  l'autre  à  la  récolte  des  foins.  Dans  une  assemblée  du 
29  juin  1788,  les  membres  de  la  municipalité  autorisent  le  syndic  à  en 
faire  les  criées  accoutumées;  «  mais  comme  il  est  notoire  que  de  tous 
temps  dans  cette  paroisse  ces  foins  ont  été  adjugés  par  des  sindics  qui 
se  contentaient  pour  une  grande  partie  du  paiement  en  billets  de  par- 
ticuliers dont  il  ne  leur  était  pas  possible  de  se  faire  payer,  et  que  cet 
abus  était  d'autant  plus  grand  qu'il  mettait  souvent  ces  sindics  dans 
l'impossibilité  de  rendre  leurs  comptes  et  de  les  solder;  afin  de  parer 
à  l'avenir  à  un  inconvénient  aussi  nuisible  à  la  tranquillité  et  à  la 
comptabilité  des  sindics,  qu'il  peut  devenir  très  préjudiciable  aux  in- 
térêts de  la  communauté,  nous  autorisons  ledit  sieur  de  Beaulieu  (syn- 
dic) à  n'adjuger  ces  foins  que  par  demi-arpent,  pow  argent  comptant 
ou  au  moins  pour  moitié  comptant,  et  le  reste  en  billets  A  6  mois  avec 
bonne  et  valable  caution  pour  le  paiement  d'iceux  (1)  ». 

Un  des  inconvénients  des  prés  communaux  était  le  voisinage  d'au- 
tres prés  particuliers  qui  n'avaient  pas  de  clôture  et  où  pouvaient  pé- 
nétrer les  bestiaux  pâturant  sur  les  communes;  aussi,  le  21  mars  1790, 
une  délibération  municipale  fait  connaître  «  que  tous  particuliers  pos- 
sédant bien  tenant  aux  pâtures  de  la  commune  devront  se  clore,  dans 
le  cas  contraire  ne  pourront  percevoir  aucun  délit,  excepté  le  pré  de 
la  Rive,  étant  pâture  nouvelle  (2)  ». 

Le  8  mai  1790,  procès- verbal  de  contravention  est  fait,  par  le  garde 
messier  de  la  paroisse,  à  23  femmes  et  filles  de  la  commune  —  plu- 
sieurs autres  s'étant  enfuies  —  coupant  de  l'herbe  dans  les  prés  appar- 
tenant à  la  communauté.  Elles  sont  condamnées  à  o  sols  d'amende 
au  profit  du  messier,  «  après  visite  et  constatation  du  délit  qui  n'est 

(1)  L'usage  était  de  vendre  le  foin  sur  pied  et  d'en  tirer  de  100  à  105  livres  l'ar- 
pent, année  commune. 

(2)  C'était  la  contre-partie  des  anciennes  coutumes  interdisant  de  clore  les  lié- 
rilages,  dans  l'espérance  de  favoriser  les  pâturages  des  bestiaux,  ce  qui  avait  mo- 
tivé, en  1168,  une  leltie-circulaire  du  Contrôleur  général  des  linaucos  de  l'Averdy, 
adressée  aux  Intendants,  leur  demandant  avis  sur  l'opportunité  qu'il  pourrait  y 
avoir  à  accorder  à  tous  les  propriétaires  de  leur  généralilé  la  faculté  de  clore 
leurs  héritages.  L'expérience  avait  déjà  été  faite  avec  succès  en  Béarn,  Lorraine 
et  lîar. 


pas  considérable  ».  Il  fii  est  de  ini'nie  le  :2t>  sciUciuhre  suivant,  mais 
cette  fois  c'est  un  étranger,  un  horzain,  comme  on  dit  dans  la  région, 
un  marchand  de  moutons  d'Ecancourt,  qui  est  condamné  à  2.";  livres 
d'amende  pour  pâturage  sur  les  communes,  après  procès-verbal  et 
jugement  par  la  municipalité. 

Nous  arrivons  en  1793,  et  la  loi  du  10  juin  était. 'i  peine  publiée  que, 
dès  le  26  juillet,  le  registre  des  délibérations  nous  apprenti  que  cette 
loi  (n°  986),  qui  ordonne  le  partage  des  biens  communaux,  sera  appli- 
quée, en  ce  qui  concerne  la  commune,  aussitôt  après  les  moissons.  Ce 
partage  avait  été  décidé  par  la  municipalité  et  tous  les  citoyens 
présents. 

La  récolte  est  rentrée,  et  aucune  décision  n'est  encore  prise  sur  les 
voies  et  moyens  pour  faire  le  partage  consenti  le  Ht  juillet,  lor-sque  ar- 
rive du  District  une  lettre  avec  un  questionnaire  concernant  les  biens 
communaux  : 

BlIŒAf    DE    POLICE    GÉNÉRALE  LlllERTÉ  —  ÉG.VLITÉ 


La  ^^0D(aî:n('  du  lîou  Air,  21  nivAsc,  l'an  2™° 
de  la  Hipublique  une  et  indivisible. 

L'Agent  national  provisoire  prés  le  District  de  !a  .Montagne  du 
Bon  Air. 

Aux  Citoyens  maire,  officiers  municipaux  de  la  commune  de  Vaux. 

Pour  réi'ondre  aux  vues  de  la  Commission  des  subsistances  et  approvision- 
nements de  la  Ilépublique.  je  vous  invite  de  me  faire  passer  le  plus  prompte- 
ment  possible  les  réponses  aux  questions  ci-après  :  [Nous  donnons  à  la  suite 
le  questionnaire  et  les  réponses.] 

Votre  zèle,  votre  patriotisme  et  le  désir  de  coopérer  au  bien  public  me  sont 
de  sûrs  garans  que  vous  mettrez  la  plus  grande  célérité  dans  l'envoi  de  vos 
réponses,  afin  ijuc  l'administration  soit  à  portée  de  satisfaire  d'une  manière 
claire  et  précise  aux  demandes  qui  lui  sont  faites. 
Salut  et  fraternité. 

CUANDELLIER. 


—  8  — 


QUESTIONS 


RÉPONSES  DE  LA  COMMUNE  DE  VAUX 


Y  a-t-il  des  biens  communaux 
dans  votre  arrondissement  et 
ijuelle  en  est  la  quantité? 


Quel  emploi  ont  fait  de  ces 
biens  ceux  qui  en  ont  eu 
une  portion? 

Avant  de  faire  le  partage,  votre 
commune  a-t-elle  payé  ses 
dettes"?  conformément  à  l'ar- 
ticle 10  de  la  loi  du  10  juin 
dernier. 

Dans  le  cas  où  le  partage  ne 
serait  pas  encore  fait,  quelles 
sont  les  causes  qui  jusqu'à 
présent  l'ont  empêché? 

Quelles  sont  les  difficultés  qui 
s'opposent  à  ce  partage? 

Quelles  sont  les  parties  de  biens 
communaux  qui  ont  (sic)  res- 
tées incultes  et  le  nom  de 
leurs  propriétaires  actuels? 

Vos  terres  communales  sont- 
elles  propres  à  la  culture  et 
quelle  espèce  de  grains  peu- 
vent-elles produire? 


Nous  avons  sur  la  montagne  de  l'Authil 
301  arpents  qui  sont  échus  à  cette  com- 
mune dans  le  partage  qui  a  été  fait  avec 
celles  de  Boiseraont  et  de  Menucourt  (I). 
Plus  nous  avons  en  pâturage  26  arpents 
22  perches  (2). 


Le  partage  en  a-t-il  été  fait?  Pas  encore. 


Le   partage  n'a  point  encore  eu  lieu  ;  on 
s'occupe  de  cette  opération. 

Les  contribution?  sont  payées.  La  commune 
ne  doit  point  de  rentes. 


H  y  a  du  pour  et  contre,  et  l'incertitude  du 
parti  à  prendre  a  été  la  cause  du  retard 
du  partage. 

Aucunes,  quand  on  sera  d'accord. 

Il  n'y  a  que  la  partie  sur  l'Authil  qui  n'est 
point  mise  en  valeur. 


Celles  sur  l'Authil  sont  susceptibles  de 
quelque  rapport  en  bled,  seigle  et  orge, 
le  reste  est  en  bon  pâturage. 


^1)  Un  partage  des  bruyères  ou  friches  de  l'Hautil  avait  été  fait  à  l'amiable 
(septembre-novembre  1793)  entre  les  trois  communes  de  Vaux,  Boisement  et  Me- 
nucourt; mais,  àTencontre  du  partage  des  prairies  communales  et  pour  lequel  on 
n'avait  pas  jugé  utile  de  demander  au  District  aucun  renseignement,  aucune  au- 
torisation, pour  celui-là.  qui  était  intercommunal,  on  en  avait  demandé  l'homo- 
logation le  14  frimaire  an  !I.  On  peut  supposer  que  le  partage  n'eut  lieu  que  plus 
tard,  puisque,  le  24  nivôse  an  III,  la  commune  de  Vaux  délibérait  encore  sur  le 
partage  des  terres  de  l'Hautil  avec  les  communes  voisines. 

;2;  Ce  pâturage  est  le  bien  communal  dont  nous  publions  le  partage. 


Voici,  citoyen,  les  réponses  que  vous  demandez  de  nous;  nous  n'avons  reçu 
voire  lettre  qu'hier  soir  et  nous  nous  empressons  d'y  satisfaire  tout  de  suite. 

A  Vaux,  le  3  pluviôse,  l'an  2™'  de  la  République  française  une  et  indivi- 
sible (I). 

Celte  lettre-questionnaire  eut  peut-fitre  pour  résultat  d'écarter  les 
dernières  difficultés.  Quatre  jours  après  cette  réponse,  le  7  pluvinse 
an  II  (:2t)  janvier  IT'Ji),  les  habitant.s  (i),  à  l'unanimité,  décident  que 
les  communes  seront  partagées,  et  l'on  entre  cette  fois  dans  la  période 
active  en  nommant  l'arpenteur,  les  experts  et  les  indicateurs. 

Aujourd'hui,  le  sept  pluviôse,  l'an^  de  la  République  française  une  et  indi- 
visible, les  habitants  de  cette  commune  s'étant  assemblés  dans  l'église,  à 
onze  heures  du  malin,  pour  décider  la  question  de  scavoir  si  l'on  partagerait 
ou  si  l'on  ne  partagerait  point  les  communes,  d'après  hî  décret  du  )0  juin 
dernier,  le  citoyen  maire,  nommé  commissaire  à  cet  ell'el.  a  fait  lecture  du- 
dit  décret;  ensuitle  de  quoi  l'on  a  procédé  à  la  nomination  du  président  de 
l'assemblée  et  du  secrétaire.  Ce  fait,  le  président  a  mis  aux  voi.'c.  par  oui  et 
par  non.  si  les  ciloicns  habitants  de  celte  commune  voulaient  partager  les 
communes  de  la  paroisse,  et.  à  l'unanimité,  il  a  été  décidé  qu'elles  seraient 
partagées;  en  conséquence,  le  partage  a  été  arrêté.  I,o  citoyen  Président  a 
ensuitle  représenté  que.  d'après  la  loi.  il  convenait  nommer  ù  haute  voi.\ 
.3  commissaires  pris  hors  la  commune,  dont  un  sera  arpenteur  et  les  deux 
autres  cultivateurs,  sur  quoi  il  a  été  nommé  les  citoiens  Lalouette.  domicilié 
à  la  Montagne  du  lîon  Air.  et  Hilaire  Le  (Jrand.  d'IOvecquemont.  et  Hoger  l.c 
Grand,  audit  lieu;  l'on  a  procédé  ensuitte  à  la  nomination  de  2  indicateurs, 
et  le  choix  est  tombé  sur  les  citoiens  Michel  Mériel  et  Martin  Kleury.  qui  ont 
été  requis  de  commencer  par  la  liquidation  des  délies  que  la  commune  peut 
avoir  (.3).  a  été  arrêté  que  copie  du  présent  sera  envoie  incessamment  au 
district. 

{46  signataires.) 

Le  quinze  pluviôse,  la  municipalité  étant  assemblée,  le  citoien  Lalloueltc. 
nommé  arpenteur  par  la  commune  à  l'elfet  de  procéder  au  partage  des  cum- 
muoes.  s'est  présenté  et  a  dit  qu'il  se  chargeait  de  faire  :  1°  le  plan  lii^uratif 
des  dites  communes;  2»  dresser  2  procès-verbaux;  3°  fournir  le  papier; 
4°  se  fournir  de  porte  perches;  5"  de  mesurer  toutes  les  pièces  aboutissantes 
en  un  total  et  non  séparément,  d'en  faire  faire  le  bornage  sans  fournir 
bornes,  ni  plantations,  et  généralement  enfin  tout  ce  qui  a  rapport  à  l'ar- 
pentage, et  a  demandé  pour  toutes  ces  opérations  la  somme  de  quatre  cent 
cinquante  livres;  sur  quoi  le  conseil  général,  qui  s'est  assemblé  depuis  l'ou- 
verture de  la  séance,  a  consenti  à  donner  le  susdit  prix  de  4.'i0  livres  au 
susdit  citoien  Lalouetle.  qui  s'en  contente  et  promet  de  commencer  son  opé- 
ration le  plutôt  possible. 

(!)  Arch.  Seiue-et-Oise,  L.  it.  o.  District  du  Saint-Gcnnain.  Biens  communaux. 

(2)  L'article  5  de  la  loi.  3°»  section,  dit  :  »  Tout  individu  de  tout  sexe  ayant 
droit  au  partage,  el  âgé  de  vingt  et  un  ans,  aura  droit  d'y  voter.  « 

(3)  Cette  liquidation  des  dettes  était  obligatoire,  conformément  à  la  loi  du 
5  août  1791  ^art,  10  de  la  1"  section  de  la  loi  du  10  juin  179.3). 
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Le  lendemain,  16  pluviôse,  la  municipalilé  fait  connaître  que,  pour 
faire  le  partage  des  communes,  tous  les  habitants  doivent  présenter 
l'état  des  individus  qui  composent  leurs  familles,  sous  peine  d'être 
déchus  de  toute  prétention  audit  partage  faule  de  s'être  présentés. 

Les  habitants  assemblés  quatre  jours  plus  tard  décident,  par  82  suf- 
frages contre  24-,  que  l'on  conservera  des  pâtis  pour  la  nourriture  des 
bestiaux,  «  à  scavoir  la  partie  du  pàtis  qui  est  derrière  le  clos  du  cit. 
Trochon,  borné  par  le  pré  Bordel  au  couchant,  et  par  la  ruelle  qui 
borde  la  propriété  du  citoyen  Dieulefit  Beaulieu  (1),  et  la  partie  à 
prendre  à  commencer  de  la  ruelle  Chandelée  jusqu'à  la  grande  ravine 
du  Temple  ».  Dans  le  procès-verbal  d''estimation  et  de  bornage,  il  sera 
reparlé  de  ces  pàtis  devenus  deux  places  publiques  de  la  commune. 

Le  20  germinal  (9  avril  1794),  la  municipalité  «  désirant,  d'après  le 
voeu  de  la  commune,  procéder  incessamment  au  partage  des  biens 
communaux,  le  citoyen  maire  a  lu  le  décret  du  10  juin  1793,  y  relatif, 
d'après  lequel  il  a  été  convenu  qu'avant  de  faire  cette  opération  on 
commencera  par  acquitter  les  dettes  de  la  commune,  et  comme  il  se 
trouve  des  citoyens  qui  lui  redoivent,  il  a  été  arrêté  qu'ils  seraient 
avertis  par  le  son  du  tambour  et  par  affiches  de  payer  incessamment, 
et  qu'à  défaut,  l'agent  national  était  spécialement  chargé  de  les  forcer 
à  se  libérer  par  toutes  les  voies  d'usage  ». 

Le  20  floréal,  nouvelle  réunion  des  habitants  au  Temple  de  la  Raison 
pour  prendre  les  dernières  décisions  relatives  au  partage,  et  parmi  les 
mesures  prises  nous  relevons  : 

Que  chaque  copartageanl  ne  pourra  entrer  en  possession  des  perches  qui 
lui  seront  échues  qu'après  la  récolte  des  foins;  que  les  frais  à  paier  seront 
faits  par  la  Municipalité,  qui  ne  tiendra  compte  que  du  net  à  chacun  des  co- 
partageants,  ...  et  que  dans  le  cas  ou,  par  négligence  ou  autrement,  le  par- 
tage fait,  un  citoien  ayant  droit  audit  partage  se  présenterait  pour  avoir  sa 
part,  dans  ce  cas  il  a  été  arrêté  que  ce  citoien  aurait  dans  le  pàtis  le  plus  près 
des  communes  partagées  la  même  quantité  de  terre  que  les  autres  ciloiens. 

A  l'instant,  le  citoien  Jean-François-Dieuleût  Beaidieu,  maire  de  cette  com- 
mune (2),  et  la  citoienne  Marie-Louise  Genret,  son  épouse,  désirant  donner  à 
leurs  concitoiens  une  preuve  de  leur  sincère  attachement,  ont  fait  cession  et 
abandon  a  la  commune  de  la  part  et  portion  qui  pourrait  leur  revenir  à  cha- 
cun d'euï  dans  le  partage  en  question.  [D'autres  citoyens  et  citoyennes  les 
imitent  et  signent  sur  le  registre  leur  abandon  :  Haillon  et  sa  femme,  Fritel, 
la  cUoycnne  Duponchel,  Dessin  et  Gabrielle-Agalhe  L:indiin,  sa  femme,  et 
Aubert.] 

(1)  C'est  la  propriété  appelée  le  Pavillon,  appartenant  à  M.  Enicst  Caron,  an- 
cien président  du  Conseil  municipal  de  Paris. 

(2)  Dieulefit  de  Beaulieu,  ancien  syndic  do  la  paroisse,  administrateur  du  dépar- 
ti'iiiont  de  Seine-et-Oise. 
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Pour  parvenir  ensuite  au  tirage  des  hillels  pour  le  parlage,  on  a  fail  l'apprl 
des  chefs  de  famille;  il  s'en  est  trouvé"  202  qui  chacun  a  eu  un  hillet.  et  un 
autre  pour  chaque  individu  de  sa  maison,  lesquels  hillels,  numérotés  de  i 
jusqu'à  202  inclusivement,  élaicnt  pntir  indiijuer  l'ordre  dans  lequel  se  ferait 
le  partage  des  terres  à  partager,  et,  cette  opération  faittc,  on  y  a  procédé 
ainsi  qu'il  sera  détaillé  ci-après,  et  attendu  que  l'on  a  travaillé  toute  la  journée 
jusqu'après  de  huit  heures  du  soir,  la  séance  a  été  levée  et  ajournée  à  demain, 
à  cinq  heures  du  matin. 

Et  aujourd'hui,  vingt-un  floréal  audit  an,  la  municipalité  et  les  citoiens  de 
!a  commune  étant  assemblés  au  lieu  ci-de^;sus  désigné,  les  billets  aiant  été 
tirés,  le  citoien  I.alouelte  a  représenté  que  les  foins  étant  déjà  trop  hauts  pour 
poser  ses  jalons  et  indiquer  à  chacun  la  part  qui  lui  revenait,  il  estimoil  ne 
devoir  faire  son  opération  qu'après  la  récolte;  sur  (]uoi  la  proposition  étant 
mise  aux  voii,  il  a  été  arrêté  que  ledit  partage  n'aurait  lieu  que  lorsque  les 
foins  seront  abbatus. 

Les  prairies  communales,  n'étant  pas  encore  partagées  le  20  prairial 
an  II.  sont  réquisilionnées  pour  le  rétablissement  des  chevaux  de  la 
Hépiil)li([ue. 

Kn  messidor,  une  délibération  nous  apprend  que  les  foins  de  la  com- 
mune, vendus  par  adjudicalion,  ont  produit  I,(Î28  livres  10  sols.  Une 
autre  délibération  fait  connaître  que  le  produit  des  communes  servait 
à  «  solder  »  le  vicaire  de  la  paroisse  et  le  maître  d'école. 

Les  procès-verbaux  que  nous  publions  indiquent  que  les  opérations, 
décidées  en  pluviôse  an  II,  ont  d'abord  pour  objet  l'évaluation  des  dif- 
férents fonds  de  terre  estimés  depuis  3  livres  10  sols  la  perche  jus- 
qu'à 23  livres  pour  les  meilleures  terres;  mais  le  partage  est  remis 
après  les  récoltes. 

Le  1j  frimaire  de  l'an  III  (5  décembre  1794),  les  experts  et  l'arpen- 
teur se  transportent  de  nouveau  sur  les  communes  pour  reprendre  les 
opérations,  après  l'arpentage  fait,  continuer  la  pose  des  bornes, 
faire  la  réserve  des  sentes  nécessaires  pour  atteindre  les  parcelles  de 
pré  à  distribuer,  effectuer  le  tirage  au  sort  des  parcelles  pour  les 
902  partageants,  et  ce  n'est  que  le  8  nivôse  an  IV  (29  décembre  1795) 
que  les  opérations  sont  définitivement  closes. 

Les  biens  communaux  dont  on  avait  décidé  le  partage  consistaient 
en  une  bande  étroite  de  tei'rain,  comprenant  des  pâturages,  dans 
presque  toute  la  longueur  du  territoire,  entre  la  grand'route  el  la 
Seine,  de  Triel  à  Meulan. 

Les  deux  procès-verbaux  d'estimation  et  de  partage  forment  deux 
cahiers  réunis  en  un  registre  conservé  dans  les  archives  de  la  com- 
mune. Ce  registre,  d'abord  mal  relié,  a  été  mis  en  bon  ordre  par  les 
soins  du  service  des  Archives  départementales.  Tous  les  feuillets  tin 
procès-verbal  d'estimation  avaient  originairement  d'autres  fulios  diuil 
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il  n'est  pas  facile  de  faire  la  lecture;  pourtant,  au  septième  feuillet  on 
lit  ;  trente-quatrième,  et  au  douzième  feuillet  :  quarante-septième.  Ce 
qui  permet  de  supposer  que  des  feuillets  ont  disparu. 

Partage  des  biens  coininnnanx  «le  Yaax-snr-!Seiiie. 

I.  —  Procès-veiùal  d'eslimadon  de  la  valeur  des  terrains  à  partager 
ainsi  que  des  différentes  opérations  de  bornage,  A  pluviôse  an  II 
{.23  janvier  '1794)  au  8  nivôse  an  IV  {29  décembre  1795).  — 
12  feuillets. 

L'an  deuxième  de  la  Képublique  française  une,  indivisible,  impérissable  et 
révolutionnaire  (1),  le  quatre  (sic)  jour  du  mois  Pluviôse  et  jours  suivants, 
nous,  Hilaire  Legrand  et  Roger  Legrand,  tous  deux  cultivateurs,  demeurant 
à  Evesquemout,  sur  le  Réquisitoire  des  maire,  agent  national,  Conseil  général 
et  ofliciers  municipaux  de  la  commune  de  Vaux-sur-Seine  (2),  près  Meulan, 
District  de  Montagne  du  Bon  Air,  département  de  Seine-et-Oise,  nous  sommes 
liam-porlez  en  la  ditte  commune  dudit  Vaux,  ou  étant  lesdits  maire,  agent 
national,  Conseil  général  et  ol'tlciers  municipaux,  ainsy  que  la  majeure  partie 
des  babitaiis  de  laditte  commune,  pour  délibérer  sur  le  partage  des  biens 
comiMiinaux  de  laditte  commune,  et  ayant  délibéré  ledit  partage,  nous  ont 
nommé  pour  leurs  experts  conjointement  avec  le  C""  Jean-  Frariçois-iNicolas 
Lakiuelle,  arpenteur  natmnal.  demeurant  en  la  commune  de  Montagne 
Bon  Air,  pour  faire  l'estimation  de  leurs  biens  comiimneaux  sous  l'indication 
des  citoyens  Martin  Fleury  et  Michel  Mériel,  tous  deux  demeurant  en  la  com- 
mune de  Vaux,  qu'ils  ont  également  nommés  pour  leurs  indicateurs,  ce  que 
nous  avons  accepté  moyennant  une  rétribution  de  cinq  livres  par  jouinée  de 
travail  que  nous  employeront  à  laditte  expertisse  et  qui  nous  ont  été  alloués 
par  laditte  commune. 

Nous  avons  procédé  ainsy  qu'il  suit  :  yrimo  :  i"  Nous  nous  sommes  trans- 
portes, accompagnez  desdits  citoyens  Fleury  et  Mériel.  indicateurs  en  laditte 
commune,  au  canton  nommé  la  commune  de  La  Rive,  où  étant  nous  avons  exa- 
miné et  visité,  et  commencé  par  une  partie  de  laditte  pièce  commenceant  aux 
murs  et  Ha  Ha  (3)  de  la  propriété  de  Tbun  jusqu'au  clos  appartenant  au  ci- 
toyen Vinet,  laquelle  portion,  attendu  son  étroitteur  et  le  dégast  qui  pouvoit 
s'y  trouver,  nous  avons  décidé  qu'elle  n'entreroit  point  dans  les  partages. 

(1)  Cette  formule,  qualifiant  la  République  :  une,  indivisible,  impérissable  et  ré- 
volutionuaire,  n'est  pas  très  commune;  elle  est  donnée  par  les  deux  experts,  cul- 
tivateurs à  Evecquemont,  tandis  que  la  municipalité  de  Vaux  et  l'arpenteur  La- 
luuette  emploient  celle  plus  courante  et  moins  jacobine  :  une  et  indivisible. 

(2)  11  esta  remarquer  que  dans  ce  document,  comme  dans  plusieurs  autres  de 
cette  époque,  la  commune  porte  le  nom  de  Vaux-sur-Scine,  tandis  qu»,  pendant 
tout  le  cours  du  xix''  siècle,  le  nom  employé  fut  simplement  Vaux,  ce  qui  donnait 
lieu  il  de  nombreuses  erreurs  de  direction  postale.  C'est  par  un  décret  du  il  fé- 
vrier 1902  qu'elle  prit  officiellement  le  nom  de  Vaux-sur-Seine. 

(3)  Fossé,  saut  de  loup.  —  Cette  propriété  de  Thun  est  sur  le  territoire  de 
Meulan. 
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2°  En  continuant  laditte  pif-ce  jusqu'à  une,  en  hache,  coiiimenccant  an 
commencemenl  du  Clos  Vinet  à  l'occident  et  jusqu'à  ladilte  en  hache  qui  prend 
au  bout  de  la  pièce  appartenant  an  citoyen  Ureux,  d'un  côté  au  inidy  la 
rivière,  d'autre  côté  au  niidy  les  C""'  Vinel,  Groisy,  Legrand  et  Dreux,  et  après 
l'avoir  visité,  fouillé  pour  en  connaître  sol,  nous  l'avons  estimé  à  la  somme 
de  six  livres  la  perche. 

3"  Item,  depuis  laditle  en  hache  jusqu'à  l'aliRiienient  de  la  pièce  du  citoyen 
Resve  de  Meulan,  tenant  à  l'occident  le  susdit  Dreux  et  l'article  cy  après,  d'un 
côté  au  niidy  la  rivière,  et  d'autre  côté  les  cy  devant  Bénédictins,  et  après  en 
avoir  fouillé  à  plusieurs  endroils,  nous  avons  reconnu  que  laditte  partie  est 
encombrée  de  gravats  de  pierre  ayant  servi  cy  devant  de  port  (1)  et  qu'il  ne 
sera  pas  facile  de  la  mettre  en  culture,  nous  l'avons  estimé  à  la  somme  de 
trois  livres  dix  sols  la  percbe. 

Pour  les  autres  parties  des  communaux,  nous  nous  contenterons  de 
donner  le  nom  du  ciiantier,  la  valeur  d'après  l'estiiuation  et  les  re- 
marques les  plus  importantes. 

4° 12  1.  la  perche. 

. . .  Pour  faciliter  la  culture  des  articles  ci-dessus,  il  sera  laissé  une  sente  de 

quatre  pieds  qui  n'entrera  point  en  pnrtage Proche  la  Rive  il  se  trouve 

une  fontaine  pour  laquelle  il  sera  laissé  deux  perches  de  teri'ain Obser- 
vons encore  que  tous  les  arbres  comme  saulx,  ormes,  fresnes,  peu|iliers  qui 
sont  plantez  dans  laditte  commune  ne  sont  point  compris  dans  l'eslimalion 
cy-dessus,  qu'au  contraire  ils  seront  d'après  division  faite  estimée  et  qu'il 
sera  fait  par  la  commune  tel  qu'ils  le  jugeront  convenable  au  prolil  de  la 
ditte  commune. 

D"  llein partie  de  la  ditte  commune  que  l'on  nous  a  observé  être  située 

au  lieu  dit  le  Port  à  pliilre  du  Pont  tenant  à  la  rivière,  au  clos  des  cy  devant 
Célestins  de  Mantes,  au  chemin  conduisant  à  l'abreuvoir,  au  propriétaire  de 
la  terre  de  Vaux,  nommée  le  pré  Bordel,  aucune  estimation  attendu  que  le 
Général  de  la  Commune  sera  réservée  pour  port  en  cas  de  besoin  et  pour 
servir  de  pâture. 

6°  Item partie  que  la  Commune  se  réserve  également  pour  pâturage  ... 

traversée  par  un  chemin  conduisant  au  Port  à  plâtre  il  sera  fait  à  frais 

communs  un  faucé  {sic)  entre  la  dite  pâture  et  la  Franchise  du  Temple  qui 
entrera  en  division. 

7"  Item partie  nommée  la  Franrhisedu  Temple d'autre  bout  le  faucé 

ruisseau  Saint-Mcaise  estimée 2i  I.  la  perche. 

et  la  partie  inférieure,  8  perches  à 8  I.  la  perche. 

8°  Item  partie  nommée  le  Grand  Commun  estimée,  non  compris 

les  arbres 20  I.  la  perche. 

9<>  Item  partie  nommée  le  Petit  Commun estimée    20  I.  la  perche. 

10»  Item  ....  partie  nommée  les  Arpents estimée,  sans  les  arbres  exis- 
tants  2.^  I.  la  |ierrhc. 

(I)  Ce  port  avait  été  loué,  te  10  mars  1788.  a  l'rcvost,  ontrcproncur  «lu  pont 
Louis  XVI,  à  Paris,  pour  fembarquemcnt  des  pierres  provenant  des  carrières  de 
Saillancourt,  commune  de  Sagy. 
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il"  Hem estimée,  sans  les  arbres 2a  I.  la  perche. 

12°  Ilem la  portion  dite  les  Ileniouilles d'un  bout  au  Porl-Marun 

estimée,  savoir  :  cinq  percLies,  attendu  l'eau  qui  se  trouve  dans  cette  partie 
(jui  ne  peut  être  desséchée  que  diflicilement  (1).  .  .  .  3  1.  10  s.  la  perche, 
et  pour  le  surplus 20  1.  — 

13"  Ilem jiartie  entre  les  Arpents  et  l'article  ci-après.     10  1.  la  perche. 

14°/<em  partie  tenant  à  la  précédente,  sans  les  arbres.     13  1.  la  perche. 

et  faisant  partie  des  échanges  qui  ont  été  ci  devant  faits  avec  les  pro- 
priétaires de  lacy-devant  seigneuriedeVau.^,  ayant  une  vuidange  (2)  condui- 
sant au  grand  chemin  de  Paris  à  Rouen,  de  la  largeur  de  vingt-quatre  pieds 
laquelle  vuidange  nous  n'avons  estimée,  et  restera  commune. 

Vj"  Item les  petits  Arpents,  laquelle  pièce,  après  l'avoir  vue  et  visitée  et 

attendu  la  médioci  ité  du  foin  y  provenant,  nous  l'avons  estimée   10  1.  la  perciie. 

IC  Item  autre  pièce  ditte  vulgairement  lepréet  clos  SaiiU-Nicaise 

avons  estime  une  partie  de  la  dite  pièce  au  bout  du  côté  d'orient  jusqu'au 
ruisseau   sortant  de  la  fontaine  Saint-Nicaise,  et  traversant  le  susdit  pré   et 

clos,  à  la  somme  de 12  I.  la  perche. 

et  le  surplus  du  clos 14  1.  — 

17°  Item  et  enfin  une  autre  partie  nommée  le  Quartier  hrulk',  faisant 

hache,  tenant  d'un  bout  au  clos  et  pré  de  l'article  cy-dessus,  d'autre  bout  sur 
le  Grand  Commun laquelle  nous  avons  estimée  à  .    .    .     12  1.  la  perche. 

Et  après  qu'il  ne  s'est  plus  trouvé  de  partie  de  commune  à  visiter  et  à 
estimer,  nous  avons  cessé  nos  vacations  après  y  avoir  employé  dix  journées 
entières,  et  sur  les  représentations  qui  nous  ont  été  faites  par  les  maire,  agent 
national  et  officiers  municipaux  que  la  saison  étant  avancée,  qu'une  partie 
était  pâturée  et  l'autre  réservée  en  pré,  pour  récolter  en  foin,  que  ceux  qui 
dans  la  division  qui  serait  faite  tomberaient  dans  la  partie  pâturée  n'auraient 
point  de  récolte  pendant  que  ceux  qui  seraient  dans  la  paitie  réservée  en  ré- 
colte auiaient  une  récolte  quelconque,  ce  qui  ne  serait  pas  juste,  nous  ont 
d'une  unanime  voix  dit  de  cesser  nos  opérations  pour  les  reprendre  après  les 
récoltes  de  la  présente  année,  ce  que  nous  avons  accordé,  et  fait  et  remis  nos 
vacations  pour  faire  observer  les  sentes,  chemins  et  bornages  des  ditles  sentes 
et  chemins  après  les  vendanges  prochaines.  Dans  toutes  les  parties  ci  dessus 
estimées  ne  sont  compris  aucuns  arbres  existants  dans  toutes  les  parties  esti- 
mées, desquels  il  sera  par  la  suite  fait  estimation. 

Ce  premier  thermidor  [10  juillet  1704]  l'an  deuxième  de  la  République 
française  une  et  indivisible,  et  avons  signé  nous  Experts  et  avec  les  indi- 
cateurs, 

Lalouette.        Le  Grand.        Legrand. 

Et  le  quintidy  quinze  frimaire  et  jours  après  de  l'an  troisième  de  la  Répu- 
blique française  une  et  indivisible,  nous,  susdits  Experts,  nous  sommes  de 
nouveau  transportés  en  la  ditte  commune  pour  reprendre  et  continuer  nos 
opérations.  Après  l'arpentage  fait  des  dites  communes,  a  été  trouvé  que  la 

(1)  Ce  sont  des  noues  qui  existent  encore  et  qui  persistent  longtemps  après  les 
débordements  de  la  Seine. 

(2)  Sente  servant  à  vider,  à  débarrasser  les  coupes  de  bois  ou  les  récoltes. 


—  1.-1  — 

partie  dite  la  Rive  s'est  trouvée  contenir  l;i  quantité  de  1°  cjuatorze  perches 
au  bout  au  couchant  qui  n'entreront  point  cti  iiarl.ige  attendu  son  dégât  et 
son  étroitlour  le  long  de  la  rivirre  Seine,  et  jus((u'au  Clos  de  Jacques  Bailly 
dont  jouy  actuelleineiit  le  cito3'en  iN'icolas  Vinet,  et  avons  posé  une  borne  à 
i'eiicoguure  faisant  la  séparation  dudil  clos,  la  commune  et  la  pièce  apparte- 
nante au  C'"  Desprez,  propriétaire  de  Tliun;  avons  aussi  |)osé  une  borne  fai- 
sant la  sé[iaration  du  dit  Ûesprez  avec  la  susditte  commune  au  bout  au  nord 
et  lia  Ha  de  Thun. 

Les  experts  continuent  ainsi  la  pose  des  bornes,  funl  l,x  rc'scrvo  des 
sentes  nécessaires  pnur  altcindrc  les  parcelles  d(!  pré  dislribuéiis;  ils 
estiment  à  nouveau  les  terrains  en  se  reportant  aux  prix  lixés  à  la 
première  visite  et  ils  conservent  deux  pâturages  communs  cui  IVan- 
chises  pour  la  collectivité  des  haliilanls  (IV 

Le  bornage,  très  détaillé,  comprend  plus  de  cinq  l'euillils  du  ma- 
nuscrit, mais  cela  ne  remplace  pas  le  plan  figuratif  qui  on  a  été  l'ait  à 
double  exemplaire,  lequel  plan  malheureusement  ne  s'est  pas 
retrouvé. 

Dans  cette  seconde  partie  du  procès-verbal,  et  au  sujet  des  fran- 
chises conservées,  il  est  bien  spécifii-  que  les  arbres  qui  s'y  trouvent 
resteront  toujours  communs. 

l,es  ventes  des  émondes,  les  prix  en  provenant,  seront  ùislribués  dans  toute 
la  commune,  et  pour  les  arbres  morts  ils  seront  pareillement  ou  (lartagésou 
vendus,  et  dans  le  cas  de  vente  le  produit  sera  également  partagé  dans  toute 
la  commune.  Avons  observé  que  dans  toutes  les  parties  contenues  au  présent 
jirocés-verbal  et  estimation,  il  na  entré  aucuns  arbres  de  tels  espèces  qu'ils 
puissent  être,  et  nous  ont  observé  les  citoyens  maire  et  olficiers  municipaux 
qu'ils  se  réservaient  de  les  faire  estimer  par  la  suitte  pour  en  être  le  prix 
employé  tant  aux  frais  de  partage,  arpentage  et  autres,  et  ([ue  le  surplus,  s'il 
s'en  trouve,  sera  partagé  entre  les  individus  de  la  ditte  commune;  que  cha- 
cun des  dits  individus  seront  libres  de  rembourser  suivant  l'estimation  qui 
en  sera  faite  par  la  suitte  et  dans  le  plus  court  délay  possible,  sinon  ils  seront 
vendus  à  ceux  qui  désirent  les  acheter  au  plus  offrant  et  dernier  enchérisseur 
et  arracher  par  les  acquéreurs  sans  que  les  propriétaires  partageants  puissent 
empêcher  de  les  enlever. 

De  ce  que  dessus  nous  avons  dressé  et  rédigé  notre  présent  procès-verbal 
après  avoir  employé  sept  journées  entières  à  notre  seconde  visite,  bornage 


11)  Ces  deux  franchises  :  la  franchise  du  pont  el  lu  franc/iise  du  Tcm/j/e,  situées  aux 
deux  extrémités  de  la  commune,  forment  b's  deux  seules  places  publiques  qui  exis- 
tent actuellement.  Elles  servent  au  pàluraKO  des  bestiaux  et  pour  les  deux  fêles 
patrouales  :  Saint-Pierre-és-l,ienâ,  patrou  de  l'église,  et  Saint-NIcaise.  La  fête  de 
Saiot-Pierre-ès-Liens,  qui  tombe  le  l^fauiit,  se  fétail  aucieuneinent  le  premier  di- 
manche qui  suivait;  mais  par  suite  de  nécessités  économiques,  c'est-à-dire  pour 
ne  pas  gêner  la  cueillette  et  la  vente  des  fruits,  elle  a  été  remise  au  dernier  di- 
manche du  mois. 


—  Ifi  — 

et  disliiLuLion  des  sentes  et  chemins, ainsy  qu'il  est  dit  et  énoncé  dans  notre 
cy  devant  procès-verbal. 

lînsuit  la  récapitulation  de  tous  les  arlicles  contenus  cy  dessus  par  quantitez 
et  estimations. 

Et  avons  remis  à  faire  notre  opération  en  la  continuant  cependant  jus- 
qu'après la  rédaclion  de  notre  présent  procès-verbal  et  visite  en  (1)  recolle- 
ment et  reconnaissance  du  partage  à  faire  dans  toutes  les  parties  contenues 
dans  les  dites  communes  après  le  partage  et  division  entièrement  liny  ;  et 
pour  ce,  avons  continué  nos  vacations  à  faire  pour  ce  sitôt  que  la  division  en 
sera  faite  et  dans  le  plus  court  délay  possible,  et  avons  signé,  l'an  trois  de  la 
République  française  une  et  indivisible,  le  quatre  messidor  [22  juin  1793]. 

[Signatures  des  experts,  des  indicateurs  et  de  l'arpenteur.] 

Et  le  huit  nivôse  de  l'an  quatrième  [20  décembre  1795],  en  continuant  nos 
opérations,  nous  sommes  de  nouveau  transjiortés  en  laditte  commune  pour 
faire  le  recollement  et  la  reconnaissance  de  la  ditte  division  et  nous  avons 
reconnu  que  le  partage  et  division  en  a  été  fait  conformément  et  suivant  les 
estimations  contenues  en  notre  présent  procès-verbal  dont  et  de  tout  ce  que 
dessus  nous  avons  rédigé,  fait,  clos  et  arrêté  notre  dit  procès-verbal  pour 
être,  après  l'enregistrement  d'icelui,  délivré  à  l'agent  ou  administrateur  mu- 
nicipal de  la  commune  du  dit  Vaux,  en  double  original,  conformément  à  la 
.  loy  contenant  le  mode  du  partage  des  biens  communaux,  et  avons  signé  le 
dit  jour  huit  [nivôsel  de  l'an  quatrième  de  la  République  française. 

[Signatures  comme  ci-dessus.) 

En  marge  :  EnreRistré  à  Mculun  par  duplicata  le  9  pluviôse  an  4'  [29  jan- 
vier 1796].  Signé:  Cousi.n  (2). 


(1)  Ce  mot  en  teriuino  le  verso  du  onzième  feuillet,  mais  il  y  a,  à  la  suite  et  ra- 
turé, i<  l'an  troisième  de  la  république  française  une  et  »  ;  le  bas  du  feuillet  est 
coupé,  et  ce  qui  pi'Oiivcrait  qu'il  y  a  eu  un  remaniement,  c'est  que  la  page  sui- 
vante portait  primitivement  «  quarante-septième  feuillet  »  que  l'on  a  remplacé 
par  !i  douzième  ». 

li)  Nous  avons  retrouvé,  dans  les  volumes  de  l'Enregistrement  récemment 
versés  aux  Archives  départementales,  cette  mention  :  «  Registre  de  l'Enregistre- 
ment des  actes  civils.  Bureau  de  Mculan.  Vol.  90.  Du  9  pluviôse  an  IV,  enregistré, 
partage  en  neuf  cens  deux  lots  entre  tous  les  habitants  de  la  commune  de  Vaux 
(les  biens  communaux  leur  uppartenant  d'après  la  loi  du  4  août  1792  passé,  Lalouette 
arpenteur  à  Saint-Gcrmain-eu-Laye,  commencé  le  1"  ventôse  an  II  et  fini  le  4  nivôse 
an  IV.  Reçu  2  fr.  Enregistré  P.  V.  de  visite  et  estimation  des  biens  communaux 
dont  le  montant  porte  les  biens  à  partager  à  20  arpents  83  perches  passé;  Lalouette 
a  Saint-Germain-en-Laye  le  4  pluviôse  an  II  et  fini  le  S  nivôse  an  IV.  » 

Nous  donnons  cet  extrait  pour  appeler  l'attention  sur  ces  registres  qui  pourront 
servir  daus  beaucoup  de  cas  à  l'aire  connaître  l'indication  non  seulement  d'actes 
privés,  niais  aussi  de  certains  actes  publics  passés  pendant  la  Révolution  et  dont 
aucune  trace  ne  se  retrouvera  dans  les  Archives  communales,  les  pièces  concer- 
nant cette  période  ayant  été  souvent  dilapidées. 


—  17  — 


RECAPITULATION 


PERCHES.       LIVRES. 


Dans  la  pièce  de  la  Rive,  à  12  livres 

d"  à  3  livres  10  sols.  .  . 

d»  à  6  livres 

»     1-i  perches  restent  communes  en  sente 
le  long  de  la  d''  C". 

Dans  les  Pelils-Arpents,  à  10  livres 

Dans  les  Hernouilies,  à  20  livres 

Dans  les  Arpents,  à  2j  livres 

Dans  la  pièce  dite  le  Milieu,  à  16  livres  .... 
La  pièce  à  côté  le  c*°  Cailleau,  à  la  livres.  .   . 

Le  petit  et  firand  Commun,  à  20  livres 

Le  clos  Saint-Nicaise,  a  12  livres 

d"  à  14  livres 

Le  Quartier- Brullé,  à  12  livres 

La  Franchise  [du  Temple],  à  24  livres 


Total  parlasé  el  divisé,  20  arpents  83  perches, 
montant  à  la  somme  de  trenle-trois  mille  sept  [hiiil] 
cent  iiiiatre-vingt-quatre  livres  dix  sols  (I). 


298 

99 
24 

346  10  s. 
144 

e 

141 

1,410 

1 69 

3,380 

320 

8,000 

262 
278 
213 
112 

4,192 
4,170 
4,260 
1,344 

61 

834 

28 

336 

78 

1,872 

2,083 

33,884  lOs. 

II.  —  Procès-verbal  dn  partage  par  tirage  an  sort 
(90a  parcelles). 

(  /•■■  ventôse  an  II  —  4  nivôse  an  IV).  —  .j3  feuillets. 

L'an  deuxième  de  la  ré|iublique  française  une  et  indivisible,  le  premier 
ventôse  et  jours  suivants.  Nous,  Jean-François-Nicolas  Lalouelte,  arpenteur 
national,  demeurant  en  la  commune  de  Montagne  Bon  Air,  sur  le  réquisitoire 
des  citoyens  maire.  Agent  National,  officiers  Municipaux  et  Notables  compo- 
sant la  commune  de  Vaux-sur-Seine,  sommes  transportés  en  la  ditte  com- 
mune où  les  susdits  .Maire,  agent  national  et  ofliciers  municipaux  étant 
assemblés  en  leur  maison  commune  à  l'effet  de  faire  le  projet  des  partages  de 
leurs  biens  communaux  et  nous  ayant  ci  devant  nommé  el  choisy  pour  faire 
le  dit  partage  par  individus  conformément  à  la  loy  du  quatorze  août  mil  sept 
cent  quatre-vingt-douze  et  mode  du  dit  partage  du  dit  (dix)  juin  mil  neuf  cent 
iiuatre-vingt-lreize,  en  dresser  jilan  figuratif  et  procès  verbal  double,  ainsi 
qu'il  est  dit  au  dit  mode  du  dit  partage  des  dits  biens  communaux,  section 
trois  article  dix-neuf  et  vingt  cinq,  et  étant   le  (Jonseil  (iénéral  de  la  com- 


(1  II  y  a  une  erreur  de  100  livres  dans  l'addition,  que  nous  avons  rectifiée,  d'où 
la  différence  avec  le  total  des  livres  mis  en  lettres.  On  ne  nous  dit  pas  si  l'estima- 
tion était  faite  en  numéraire  ou  en  assignats. 


—  18  — 

mune  assemblée,  les  Maires  et  oflir.iers  municipaux  et  la  majeure  partie  des 
citoyens  et  citoyennes  de  la  ditte  commune  par  individus  nous  ont  demandé 
et  requis,  ce  que  nous  avons  accordé  moyennant  la  rétribution  convenue 
entre  nous  par  laquelle  nous  nous  sommes  obligé  de  dresser  plan  liguratif  et 
indicatif  par  numéros,  de  dresser  et  rédiger  procès  verbal  double  pour  leur 
être  remis  dans  le  plus  cour  délay  possible,  de  faire  faire  le  tirage  des  lois 
par  individus  et  par  numérots.  de  suitte  après  avoir  pris  communication  du 
procès  verbal  des  experts  pour  les  estimations  et  par  sections  des  dits  biens 
communaux  et  partit  qui  ne  seront  points  partagés  et  qui  resleront  part 
commune,  nous  avons  procédé  à  l'arpentage  par  numéros  et  en  égard  aux 
estimations  de  chaques  parties  et  sections,  et  avons  divisé  en  parti  de  portion 
d'égal  valleur  sent  (sic)  tirer  au  sort  chaque  individu  et  fixé  par  numéros  la 
portion  de  cbaqun  ainsi  qu'il  suit  : 

l"  S".  —  Le  premier  numéro  (l)est  au  ciloyen  Jacques  Hébert,  âgé  de  trente 
cinq  ans,  aura  trois  perches  six  dixièmes  à  prendre  dans  une  pièce  sise  au 
terroir  du  dit  Vaux,  nommé  les  Arpenls.  au  canton  de  [en  blanc]  tenant  d'un 
coté  [en  blanc],  d'autre  coté  MarJe-Clotilde  Hébert,  d'un  bout  plusieurs  par- 
ticuliers, aura  trois  perches  six  dixièmes  (2),  d'autre  bout  la  commune  de 
HernouiUes. 

2™"  N".  —  Item,  Le  n"  deux,  échu  à  la  citoyenne  Marie-Clotilde  Hébert, 
aura  trois  perches  six  dixièmes  à  prendre  dans  idem,  tenant  d'un  coté  Jacques 
Hébert,  d'autre  coté  François  Hébert,  des  deux  bouts  comme  ci-dessus.  La 
ditte  âgée  de  quatre  ans. 

3me.  — Item.  N°  3,  échu  au  citoyen  François  Hébert,  aura  trois  perches  six 
dixièmes  à  prendre  dans  idem,  d'un  coté  Marie-Clotilde  Hébert,  d'autre  coté 
Marianne  Bailly,  des  deux  bouts  comme  ci-dessus.  Le  dit  âgé  de  six  ans. 

4me.  _  Jtem.  Le  n"  quatre,  échu  à  Marianne  Bailly.  âgée  de  six  ans,  aura 
trois  perches  six  dixièmes  un  vingt-quatrième  à  prendre  dans  idern.  tenant 
du  colé  Marie-Clotilde  Hébert,  d'autre  coté  Jacques  Hébert,  d'un  bout  les 
HernouiUes  et  d'autre  bout. 

b"".  —  Item.  Le  n»  cinq,  échu  à  Jacques  Hébert,  âgé  de  sept  ans,  aura  trois 
perches  six  dixièmes  un  vingt-quatrième  à  prendre  dans  les  pièces  dites  Us 
Petits  Arpents,  tenant  d'un  coté  Marianne  Bailly.  d'autre  coté  Antoine  Hébert, 
des  deux  bouts  comme  ci-dessus. 

6™'.  —  Item.  Le  n"  six,  échu  à  Antoine  Hébert,  âgé  de  trois  ans,  aura  trois 
perches  six  dixièmes  im  vingt-quatrième  à  prendre  dans  idem,  d'un  colé 
Jacques  Hébert,  d'autre  coté  Jean-Baptiste  Hébert,  des  deux  bouts  comme 
dessus. 

(1)  Nous  avons  vu  précédemment  qu'à  l'assemblée  du  20  lloréal  an  II  l'on  avait 
procédé  au  tirage  des  billets  entre  les  20-2  chefs  de  famille,  ce  qui  entraînait  pour 
les  autres  membres  de  chaque  famille  l'attribution  de  parcelles  voisines,  ce  qu'il 
est  facile  de  comprendre,  pour  la  facilité  de  la  culture,  et  éviter  ainsi  une  désa- 
gréable dissémination;  mais  nous  ignorons  si  l'on  eut  soin  de  distributr  les 
groupes  de  parcelles  suivant  la  résidence  de  ces  cliefs  de  famille,  car  il  ne  faut 
pas  oublier  que  la  commune  de  Vaux-sur-Seine  est  toute  en  longueur  sur  la 
grand'route  de  Paris  à  Cherbourg,  et  sur  un  parcours  de  quatre  kilomètres,  comme 
les  communes  à  partager. 

(2)  Il  semble  qu'il  y  ait  là  un  double  emi^oi  avec  le  n"  1  ou  avec  le  W  2. 


—  19  — 

-m.  —  liem.  Le  n"  sept,  échu  à  Jean-B'°  Héberl,  iigé  de  deui  ans,  aura 
trois  perches  six  dixii'nies  un  vingt-quatrième  a  prendre  dans  idem,  tenant 
d'un  bout  Antoine  Utibcrt,  d'autre  coté  Geneviève  llî-bert,  des  deux  buuts 
comme  ci-dessus. 

8°".  —  Item.  [,e  n°  huit,  i-chu  à  Geneviève  Hébert,  âgée  de  neuf  ans.  aura 
trois  perches  six  dixièmes  un  vingt-i|ualrirme  à  prendre  dans  item,  tenant 
d'un  coté  Jean-B'»  Hébert,  d'autre  coté  Marie-Heine  Bréant,  des  deux  bouts 
comme  dessus. 


Le  tirage  au  surt  .<uit  son  cours,  le  procès-verbay  mentionnant  les 
tenants  et  aboutissants  de  chaque  parcelle,  mais  nous  nous  conten- 
terons pour  les  numéros  suivants  d'indiquer  le  nom  du  parlaseanl, 
son  âge,  la  quantité  de  terrain  qui  lui  est  attribuée  et  le  lieu-dit  où 
est  située  la  parcelle  ;  mais  la  contenance  des  parcelles  ou  leur  situation 
(lieu-dit)  une  fois  donnée,  nous  ne  les  répéterons  pas  pour  chaque 
numéro. 


il 

12 
13 
14 
lô 
16 


18 

19 
20 
?l 
22 

23 
24 
25 
26 

27 

28 
29 
30 


Marie  -  Renée    Bréant,    50   ans, 

:i  perches  6/10   1/24. 
.Michel  Goujon,  24  ans,  3  perches 

6/10. 
Marianne  (Joujon,  21  ans. 
Louis  Goujon,  50  ans. 
Louis  Goujon  fils,  26  ans. 
.Marguerilte  Braconnier,  28  ans. 
Louis  Bailly,  1  an. 
François  -  Laurent    Braconnier, 

2  ans. 

François  Bailly,  28  ans.  3  perches 
8/10  à  prendre  dans  les  Petits- 
Arpent  f. 

François    Braconnier,    12    ans, 

3  perches  6   10. 

Marie-Loui>e  Braconnier,  18  ans. 

Nicolas  Braconnier,  16  ans. 

Louis  Braccmnier,  24  ans. 

Marguerite  Royer,  veuve  Bra- 
connier. 

Eiizabeth  Fleury,  20  ans. 
Anne  Cochon,  50  ans. 
Vincent  Fleury,  14  ans. 
Marie  -  .Madeleine    Charpentier, 

12  ans. 
Louis-  Barthélémy  Charpentier, 

10  ans. 
.Madeleine  Vautier.  37  ans. 
Jean-Louis  Charpentier,  43  ans. 
Maximilien  Charpentier.  1  an. 


31 
32 
33 
34 
35 
36 
37 
38 


39 

40 


41 


43 
44 
45 
46 
47 
48 
49 
50 
51 
52 

53 
54 


Clande-Nicolas  Charpentier,  7  ans 
.Marie-Beauchain.  24  ans. 
Jean  Duverger.  27  ans. 
Jaccjues  Iverna,  26  ans. 
Jean-Baptiste  du  Bacq,  40  ans. 
Barthelemy-Martin du  Bacq,  1  an. 
Charles-Ezechiel  du  Bacq. 
Jean- Baptiste  du  Bacq.  15  ans, 

d'un  bout  les  particuliers 

de  Triel. 
Pierre-François  du  Bacq,  7  ans. 
Jean-François  du   Racq,   14  ans, 

1  perche  8/10 dans  la  pièce 

des   Uernouiltes.  d'un    ciHé   le 

Port  Matiin.  vers  Triel. 
Jacques-Gille-Maiie-Frédcric  du 

Bacq,  9  ans. 
Marie-Glotilde  du  Bacq,  12  ans. 
Clotilde  Chéron,  25  ans. 
Geneviève  Goujon. 
Marie-Catherine  Goujon,  26  ans. 
Marie-Catherine  Lebrun,  54  ans. 
Denise  Goujon,  22  ans. 
Jean-Baplisle  (ioujon  père.  62  ans. 
Jean-Bapliste  Goujon  lils,  13  ans. 
Nicolas  Goujon,  10  ans. 
Denis  Fleury,  '.Ht  ans,  !;  perches. 
Pierre  Fleurv,  12  ans,  I  perche 

8/10. 
Catherine  Mercier,  36  ans. 
Eiizabeth  Fleury,  1  an. 
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55  Denis  Fleiiry,  6  ans. 

56  Jeanne  Cailh',  19  ans. 

57  Etienne  Cailly,  9  ans. 

58  Marguerite  Cailly,  10  ans. 

59  Jean  Cailly,  25  ans. 

60  Marie-Jeanne  Lartillon. 

61  Nicolas-Joseph  Viollet,  3  ans. 

62  Madeleine  Viollet,  1  an. 

63  Marie  .Mercier,  26  ans. 

64  Vincent  Fleury,  1  an. 

65  Joseph  Fleury,  4  ans. 

66  Catherine-Nicoile  Royer,  20  ans. 

67  Charles  Fleury,  29  ans. 

68  Charles  Iverna,  30  ans. 

69  Marianne  La  Navette.  28  ans. 

70  Jean-Baptiste  Durand,  19  ans. 

71  Charles  Durand,  10  ans. 

72  Geneviève  Siray,  40  ans. 

73  Barthélémy  Durand,  1  an. 

74  Poline  Durand,  13  ans. 

75  Marguerite  Durand,  6  ans. 

76  Jean-Louis  Durand.  22  ans. 

77  Etienne  Durand,  45  ans. 

78  Marie-Jeanne  Naquet,  61  ans. 

79  Nicolas  Lemoine,  22  ans. 

80  Marie  Barhe,  55  ans. 

81  Denis  Bauchain,  15  ans. 

82  Jean  Bauchain.  22  ans. 

83  Nicolas  Verneuil,  17  ans. 

84  Antoine  Verneuil,  1 1  ans. 

85  Geneviève  Damville.  40  ans. 

86  Jean  -  Baptiste -.Alexis  Verneuil, 

13  ans. 

87  Nicolas  Verneuil,  15  ans. 

88  Marie  Verneuil,  8  ans. 

89  Catherine  Le  Conte,  22  ans. 

90  Pierre  Le  Conte,  10  ans. 

91  François  Le  Conte,  27  ans. 

92  Marie  Le  Conte,  20  ans. 

93  Henriette  Le  Conte,  13  ans. 

94  Marie-Jeanne  Le  Conte,  28  ans. 

95  Jeanne  Vinet.  55  ans. 

96  Michel  Dupuis,  34  ans. 

97  Denise  Truffaut,  48  an'. 

98  Michel  Dupuis,  9  ans. 

99  Jacques  Koyer,  36  ans. 
lUO  Marie  Royer,  10  ans. 

101  Marie-Jeanne  Davaille,  33  ans. 

102  Joseph  Royer,  8  ans. 

103  Charles  Rover,  2  ans. 


10  i  Pierre  Masselin,  68  ans. 

105  Nicolas  Lebrun,  42  ans. 

106  Marianne  Lebrun,  13  ans. 

107  Madeleine  Lebrun,  16  ans. 

108  Madeleine  Masselin,  36  ans. 

109  Nicolas  Lebrun,  42  ans. 

110  Charles  Lebrun,  10  ans. 

111  Honorine  Lebrun,  1  an. 

1 12  Françoise  Royer,  58  (?)  ans. 

113  Louis-Charles  Thuret,  1  an. 

114  Marie  Larcher,  28  ans. 

115  Charles  Thuret,  28  ans. 

116  Suzanne  Durand,  54  ans. 

117  Toussaint  Royer,  21  ans. 

118  Marçueritte  Royer,  25  ans. 

119  Marie-Honorine  Bailly,  4  ans. 
|20  Marie-Honorine  Laport,  43  ans. 

121  Jean-François  Bailly,  40  ans. 

122  Angélique  Rétif.  5  ans. 

123  Catherine  Rétif,  13  ans. 

124  Charles  Rétif,  21  ans. 

125  Catherine  Rétif,  14  ans. 

126  François  Rétif,  8  ans. 

127  Jean  La  Navette,  le  jeune,  30  ans. 

128  Charlotte  Dolnet,  31  ans. 

129  Jean  La  Navette,  4  ans. 

130  Henry  La  Navette,  2  ans. 

131  Véronique  .\nnette,  21  ans. 

132  Marie-Charlotte  Dumont,  54  ans. 

133  Barlhélemy-nenisAnnette,49ans 

134  Jean-Baptiste  Elie,  45  ans. 

135  Pierre  Elie,  15  ans. 

136  Victoire  Elie, 14  ans,  lperche9/20. 

137  Sophie  Elie,  14  ans. 

138  Margueritte  Duval,  38  ans. 

139  Etienne  Elie,  6  ans. 

140  François  Elie.  11  ans. 

141  Margueritte  Elie,  4  ans. 

142  Marianne-Louis  Thuret,  24  ans. 

143  Marianne-Michel  Mériel,  1  an. 

144  Pierre-Barthélémy  Mériel,  23  ans. 

145  Marianne  Mériel,  13  ans. 

146  Marie  Elizabeth  Mériel,  28  ans 

147  Michel  Mériel  CIs,  19  ans. 

148  Michel  Mériel  père,  54  ans. 

149  Elizabeth  Bailly,  54  ans. 

150  Charles  Viollet,  Sans. 

151  Gabriel  Viollet,  10  ans. 

152  Joseph  Viollet,  44  ans,  1  perche 

9/20  à  prendre  dans  les  Arpents. 
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Nicoias-JosepL  Viullet,   10  ans. 
Angélique  Becquardt,  43  ans. 
Angélique  Viollet,  7  ans. 
Michel- François  Viollet,  13  ans. 
Henry  Viollel,  4  ans. 
Jean  Parquet,  19  ans. 
Marie  liarbe,  52  ans. 
Marguerite  Panjuet,  10  ans. 
Pierre  Parquet,  12  ans. 
Jean  Parquet  l'aint',  60  ans. 
Vincent  Leclerc,  3  ans. 
Françoise  Royer,  38  ans. 
Guillaume  Leclerc,  41  ans. 
Jean-Uaplisle  Leclerc,  1"2  ans. 
iJuillauuie  Leclerc,  13  ans. 
François  Leclerc,  10  ans. 
Catherine  Léger,  8  ans. 
François  Léger,  20  ans. 
Charles  Léger  (ils,  23  ans. 
Charles  Léger,  51  ans. 
Catherine  Chuppin,  48  ans. 
Simon  Jary,  58  ans. 
Jean-Simon  Jary,  22  ans. 
Catherine  Jary,  18  ans. 
Rose  Jary,  25  ans. 
Marie  Thuret. 
Mcolas  Vinet.  60  ans. 
Suzanne  Vinct. 
Sophie  Vinet. 
Marie  Vinet. 
François  Vinet. 
Joséphine  Vinet. 
bénis  Vinet. 

JeanBailly  Lainay  (l'ainé),60ans. 
Louis  Railly,  12  ans. 
François  Hailly,  2  ans. 
Pierre  Bailly,  16  ans. 
Marie-Claude  Bcnenfant,  33  ans. 
.Marie  Havart,  2  ans. 
Antoine  Havart,  31  ans. 
Marie  Dolnet,  20  ans. 
Véronique  Havart,  1  an. 
Pierre- Louis  Bellay,  35  ans. 
Marie-Ursulle  .Mu^sard,  36  ans. 
Claude  Bellay,  1  an. 
Marie-Louise  Bellay,  7  ans. 
Marie-Geneviève  Bellay,  5  ans. 
Marie-Adélaïde  Bellay. 
Maric-L  raille  Bellay,  9  ans. 
Louis  BelLiy. 
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Marie-Victoire  Bombe. 
Marie-Jeanne  Plet. 
Genevifive  Boinhe. 
Claude  ISomhe. 
Marie  Bombe. 
Suzanne  Vinel,  68  ans. 
Pierre  Annon,  62  ans. 
.\nloinelte  Klic,  5  ans. 
.Marie  Royer,  39  ans. 
Marie-Françoise  Elie,  15  ans. 
Charles-.Ma.ximilien  Elie,  7  ans. 
Louis  Elie,  9  ans. 
iMcolas  Elie,  3  ans. 
Pierre  Elie,  13  ans. 
Marie-Louise  Elie,  11  ans. 
Toussaint  Elie,  43  ans. 
François  Leclerc,  59  ans. 
Margueritle  Leseur,  59  ans. 
François  Leclerc  fils,  27  ans. 
Nicolas  Leclerc,  23  ans. 
Nicolas  C.laudin,  35  ans. 
Marie-Avoye  Uamvilie,  10  ans. 
Louis  Uamvilie,  13  ans. 
Avoye?  Damville,  5  ans. 
Jacques  Dainville,  17  ans. 
Marie  Fleury,  41  ans. 
Jacques  Damville  père,  48  ans. 
Jean-Charles  Dnbray,  2  ans. 
Paul  Dubray,  40  ans. 
Catherine  Dubray,  G  ans. 
Catherine  llaranger,  38  ans. 
Thérèse  Dubray,  11  ans. 
Pierre-Martin  Rousselin,  2  ans. 
Pierre  Rousselin,  33  ans. 
François -Scolaslique  Rousselin, 

4  ans. 
Catherine  Rivière,  36  ans. 
François  Rousselin,  1  an. 
Louise  Girard,  4  ans. 
Charles-Louis  (iirard,  35  ans. 
Guillaume  (jirard,  7  ans. 
Marie-Jeanne  Le  Conte,  38  ans. 
Anne  Serisier,  29  ans. 
Pierre  Marin,  29  ans. 
Louis  Marin,  2  ans. 
(Claude  Bailly,  23  ans. 
Marie  Bailly,  20  ans. 
Pierre  Bailly,  60  ans. 
François  Dailly,  29  ans. 
.Marianne  Thuret,   29  ans. 
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252  François  Dailly  le  jeune,  2  ans. 

253  Joséphine  Dailly,  4  ans. 
25'i  Marie  Dailly,  6  ans. 

255  Catherine  Fontaine,  8  ans. 

256  Michel-Brunot  Fontaine,  41  ans. 

257  Marie  Louise  Fontaine.  40  ans. 

258  Julien-Henry  Fontaine,  10  ans. 

259  Denise  Homniery,  42  ans. 

260  Clotilde  Fontaine. 

261  Michel  Fontaine,  9  ans. 
202  Pierre  Rivière,  15  ans. 

263  Adélaïde  Rivière,  3  ans. 

264  Pierre  Rivière  l'aîné,  49  ans. 

265  Jacques  Rivière,  8  ans. 

266  Geneviève  Durine,  40  ans. 

267  Marie  Rivière,  50  ans. 

268  Jean-Baiitiste  André  fils,  27  ans. 

269  Martin  André,  16  ans. 

270  Nicolas  André,  21  ans. 

271  Jean-Baptiste  André,  58  ans. 

272  Anne  Quilquint,  55  ans. 

273  François-Augustin  André,  23  ans. 

274  Jean  Dolnet,  56  ans. 

275  Antoine  Dolnet,  16  ans. 

276  Théodore  Dolnet,  24  ans. 

277  Jean  Dolnet,  21  ans. 

278  Charlotte  Royer,  50  ans. 

279  Charlotte  Doltiet,  50  ans. 

280  Marie  Royer,  52  ans. 

281  Marguerite  Bailly,  21  ans. 

282  Toussaint  Subtil,  8  ans,  1  perche 

8/10. 

283  Alexis  Subtil,   4  ans,    1    perche 

9/20. 

284  Charles  Subtil,  32  ans. 

285  Charles  Subtil  jeune,  17  ans. 

286  Marie-Anne  Fleury,  38  ans. 

287  Antoine  Annon,  2  ans. 

288  Claude  Annon,  27  ans. 

289  Catherine  Rauchain,  30  ans. 

290  Marie-Jeanne  Leseur,  40  ans. 

291  Charles  Leseur,  83  ans. 

292  Marie  Voilant,  82  ans. 

293  Etienne  Roj'er,  14  ans. 

294  Catherine  Royer,  18  ans. 

295  Jean  Royé,  17  ans. 

296  Marie-ElenneCharpentier,45ans. 

297  Charles  Royer,  fils  de  Maximi- 

lien.  64  ans. 

298  Charles  Royer,  21  ans. 


2911  Marie  Thuref,  49  ans. 
3011  Pierre  Viollet,  21  ans. 

301  Louis  Viollet,  8  ans. 

302  Charles  Viollet.  7  ans. 

303  Jean-Baptiste  Viollet,  14  ans. 

304  Henry  Viollet,  16  ans. 

305  Geneviève  Royer,  26  ans. 

306  Avoye  Royer,  9  ans. 

307  Marguerite  Royer.  32  ans. 

308  Germain  Royer,  14  ans. 

309  Etienne  Royer,  62  ans. 

310  Jean  .Merlier,  70  ans. 

311  Marie-Louise  Merlier,  22  ans. 

312  Marie-Catherine  (luy,  50  ans. 

313  Catherine  Bauchain,  26  ans. 

314  Honorine  Serizier,  2  ans. 

315  Honorine  Merlier,  27  ans. 

316  Michel  Merlier.  30  ans. 

317  Michelle  Serisier,  1  an. 

318  Geneviève  Royer,  41  ans. 

319  Nicolas  Fleury,  38  ans. 

320  François  Fleury,  2  ans. 

321  Jean-Louis  Fleury,  14  ans. 

322  Nicolas  Fleury,  12  ans. 

323  Geneviève  Fleury,  10  ans. 

324  Barthélémy  Fleury,  40  ans. 

325  Marguerite  Fleury,  7  ans. 

326  Charles  Royer,  1  perche  |"?). 

327  Geneviève  Royer,  1  perche  9/20. 
338  Louis  Fleury,  47  ans. 

329  Marie-Louise  Fleury,  10  ans. 

330  Marianne  Robert,  45  ans. 

331  Fritelfils. 

332  Ursulle  Fritel,  8  ans. 

333  Charles  Fritel,  12  ans. 

334  Marie-Jeanne  Mosse,  46  ans. 

335  Fritel,  48  ans. 

336  Denis  Aveline,  50  ans. 

337  Mario  Aveline,  40  ans. 

338  Françoise  Beaumont,  22  ans. 

339  Félicité  Beaumont,  15  ans. 

340  Louis  Beaumont,  12  ans. 

341  Françoise  Cartoy,  55  ans. 

342  Jacques  Beaumont,  51  ans. 

343  Jacques  Beaumont  fils,  18  ans. 

344  Pierre  Beaumont,  17  ans. 

345  Marie-Anne  Urouet,  29  ans. 
345  Jean  Bailly,  31  ans. 

347  Marie-Avoye  Bailly,  2  ans. 

348  Marie-Catherine  Bailly,  4  ans. 
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3i9  Jean-Rartln'-lemy  Bailly.  6  ans. 

350  Charles-Mari.'  l)uval,2  ans. 

3ôl  Fraiihou  (?\  1  an. 

3."r2  Rosalii-  Thuret,  1  an. 

353  Jcan-Hiiitisle  Thuret,  26  ans. 

35i  .Marianne  llanioiisse.  24  ans. 

355  .Marie-Jeanne  Thurel,  GO  an?. 

356  François  Lonvet.  6  ans,  2  perches 

3   10  dans  hi  pièce  du  milieu. 

357  Marie  Louvet,  5  ans. 
35S  Laurent  Louvet,  33  ans. 

359  Madelaine  Dolnet,  32  ans. 

360  Marguerite  Louvet,  3  ans. 
3ti|   Louis-Sébaslieii  Fleury,  7  ans. 
302  Ktienne  Fleury,  5  ans. 

3G3  François-Auguste  Fleury.  1  an. 

364  Sébastien  Fleury.  32  ans. 

305  Maiianne  Merlier,  3:i  ans. 

366  François  Fleury.  3  ans. 

307  Adélaïde  Viollet,  4  ans. 

368  Marie-Geneviève  Viollet,  6  ans. 

300  Joseph  Viollet.  1  an. 

370  Marie-Louise  Iverna.  37  ans. 

371  Catherine  Viollet,  2  ans. 

372  Pierre  Viollet  lils.  7  ans. 

373  Pierre  Viollet  père.  41  ans. 

374  Vincent  .Naveau.  73  ans. 

375  Marguerite  Legrand,  60  ans. 

376  Jean-Louis  llonimery,  45  ans. 

377  François  Homniery,  1  an. 

378  Claude-.Michel  llommery,  8  ans. 

379  Jean-Louis  Hummery.  12  ans. 

380  Madelaine  Homniery,  5  ans. 

381  Madelaine  Motte,  32  ans. 

382  Michel  Homniery,  10  ans. 

383  Klisabelh  liailly.  10  ans. 

384  Marie-Elisabeth  iiailly,  5  ans. 

385  Jacques  Bailly,  45  ans. 

386  Marguerite  Laudé.  35  ans. 

387  Jacques  Bailly,  1  an. 

388  François  Bailly,  8  ans. 

389  Catherine  Laudé,  76  ans. 

390  Charles  Parquet.  32  ans. 

391  Marguerite  Cailly,  33  ans. 

392  .Marie  Parquet,  1  an. 

393  Marie-Louise  Koyer,  19  ans. 

394  Madelaine  Royer.  26  ans. 

395  Jean-Baptiste  Koyer.  59  ans. 

396  .Marianne  Fauret.  58  ans. 

397  Henry  Hoyer,  21  ans. 
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Pierre-Jean  Hoyer.  26  ans. 
Françoise  Ho_ver. 
Michel  Royer  jeune,  35  ans. 
Antoine  Royer,  4  ans. 
.\ntuinelte  Hoyer.  7  ans. 
Catherine  Dolnet.  33  ans. 
François  Royer.  I  an. 
Jean-Baptiste  Hoyer,  9  ans. 
.Michel  Roy«r  l'ainé.  69  ans. 
Marie  Guii;net,  68  ans. 
Jean-Baptiste  Royer,  24  ans. 
Joseph  bavaille,  2  ans. 
Marie-l'hristophe  Fleurj*.  35  ans. 
Louis  Davaille,  0  ans. 
Charles  Daraille,  8  ans. 
(îeneviève  Davaille,  9  ans. 
André  Davaille.  41  ans. 
Félix  Dailly.  5  ans. 
Guillaume  Daill}',  1  an. 
Ambroise  Dailly,  14  ans. 
.Maurice  Dailly.  12  ans. 
Madeleine  La  Ruelle,  36  ans. 
Josse  Dailly,  10  ans. 
.Mario  Dailly,  51  ans. 
Charles -Louis -Augustin  Dailly, 

16  ans. 
Marie-Anne  Bailly,  11  ans. 
Charles  Bailly,  53  ans. 
Geneviève  Choppin,  50  ans. 
Marie  Royer,  00  ans. 
Jean-Bapliste  llommery.  50  ans. 
Louis  Bailly,  17  ans. 
Antoinette  Fauret.  .")5  ans. 
.Marguerite  Bailly,  24  ans. 
Marguerite  -  Geneviève    Drieu  , 

69  an.s. 
Nicolas  Havart.  64  ans. 
Marie-Louise  Fleury.  40  ans. 
Jean-lia[)tiste  Lesueur.  36  ans. 
.Marguerite  Lesueur,  4  ans. 
Marie-Elie  le  Sueur,  12  ans. 
Catherine  le  Sueur,  0  ans. 
Charlotte  Hoyer,  72  ans. 
Jacques-Philippe  Rivière,  16  ans. 
Marguerite-Scolastiquo    Rivière, 

22  ans. 
François  Rivière,  55  ans. 
Je.iii-Louis  Rivière,  24  ans. 
.Marie-Marguerite  Leconte,  54  ans. 
Pierre  Rivière,  6  ans. 
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445 
446 
447 
448 
449 
450 
451 
452 
453 
454 
455 
456 
457 
458 
459 
460 
461 
462 
463 

464 

465 
466 
467 
468 
469 
470 

471 

472 
473 
474 
475 
476 
477 
478 


479 
480 
481 
482 
483 
484 
485 
486 
487 
488 
489 


Pierre  Rivière.  27  ans. 

Honorine  Parquet.  23  ans. 

Jacques-Barthélémy  Bail]}-, 17  ans. 

Louis-Pierre  Bailly.  15  ans. 

Anne  Féret.  28  ans. 

Jean-Louis  Bailly,  Il  ans. 

Adélaïde  Bailly.  1  an. 

Jeanne  Royer.  74  ans. 

Louis  Bailly.  9  ans. 

Marie  Bailly.  2  ans. 

Jean-Louis  Bailly.  19  ans. 

Joseph  Dolnet.  22  ans. 

Nicolas  Dolnet.  25  ans. 

François  Dolnet.  19  ans. 

Jean  Dolnet,  24  ans. 

Cluislophe  Dolnet,  75  ans. 

Marie  Catherine  Leconte.  61  ans. 

Charlotte  Bailly,  57  ans. 

Pierre  Rover,  57  ans.  1  perche 
3/10  {■!). 

Elienne  Mériel,  34  ans,  2  perches 
3/10. 

Jacques-Simon  Mériel,  34  ans. 

Etienne  Mériel,  34  ans. 

Marie-Catherine  Royer,  80  ans. 

Marie-Denise  Rétif,  29  ans. 

Jean  Royer,  74  ans. 

Marie-Françoise  Fontaine,  6  ans, 
2  perches  4/10. 

Jacques  Fontaine,  8  ans. 

Marie-Elisabeth  Luce,  43  ans. 

Jacques  Fontaine,  40  ans. 

Etienne  Tliuret,  4  ans. 

Auguste  Thuret,  7  ans. 

Jean  Thuret,  10  ans. 

Marie-Jeanne  Thuret,  1  an. 

Denis-Jean  Thuret,  35  ans,  2  per- 
ches 4  10,  dans  Ja  pièce  à  côté 
le  C"  Cailleau. 

Margueritte  Royer,  70  ans. 

Margueritte  Guy,  36  ans. 

Margueritle  Thuret,  8  ans. 

Elisabeth  Dormoy. 

Geneviève  Dormoy. 

Pierre-Louis  Dormoy. 

Madeleine  Dormoy. 

Michel  Dormoy. 

Marie-Julienne  Dormoy. 

Marie-Geneviève  Bellay. 

Geneviève  Dormoy. 


490  Catherine  Motte,  19  ans. 

491  Jacques  Royer,  12  ans. 

492  Antoine  Royer.  8  ans. 

493  Charles  Motle,  21  ans. 

494  Martin  Royer,  37  ans. 

495  Pierre  Royer,  31  ans. 

496  Marie  Royer,  38  ans. 

497  Catherine  Royer,  11  ans. 

498  Marianne  Royer,  13  ans. 

499  Margueritte  Royer,  5  ans. 

500  Jean-Baptiste  Royer,  9  ans. 

501  Marie-Louise  Dolnet,  64  ans. 

502  Pierre  CuUeron,  56  ans. 

503  Jean-Baptiste  CuUeron,  3  ans. 

504  Antoinette  CuUeron.  6  ans. 

505  Nicolas  CuUeron,  5  ans. 

506  Antoinette  Thiboult,  44  ans. 

507  Marguerite  Fleury,  42  ans. 

508  Marin  Royer,  9  ans. 

509  Marguerite  Royer,  15  ans. 

510  Marie  Royer.  7  ans. 

511  Charles  Royer,  13  ans. 

512  Charles  Royer,  42  ans. 

513  Nicolas  Durand,  50  ans. 

514  Claude  Durand,  20  ans. 

515  Marie  Durand,  11  ans. 
510  Madeleine  Durand.  25  ans. 

517  Etienne  Durand,  13  ans. 

518  Jean-François  Durand,  14  ans. 

519  Germain  Durand,  17  ans. 

520  Marie-.\ngélique  Durand,  19  ans. 

521  Madelaine  Royer,  47  ans. 

522  Denise  Durand,  22  ans. 

523  Nicolas  Durand,  26  ans. 

524  Nicolas  Durand,  9  ans. 

525  Jean-Louis  Durand,  5  ans. 

526  Charles  Fleury,  28  ans. 

527  Charles  Fleury  fils,  3  ans. 

528  Catherine  Thuret,  30  ans. 

529  .\nne  Annette.  67  ans. 

530  Jacques  Parquet,  63  ans. 

531  Margueritte  Parquet,  21  ans. 

532  Marie  Parquet,  30  ans. 

533  Jean-Baptiste  Parquet,  26  ans. 

534  Jacques  Parquet,  35  ans. 

535  Nicolle  Guillon,  65  .3ns. 

536  La  d'  Cyr  Béguin,  72  ans. 

537  Denis  Merlier,  2  ans. 

538  Françoise  Tliurel.  35  ans. 

539  Pierre  Merlier,  5  ans. 
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5i0  Pierre  Merlier,  37  ans. 

5il  iMaric-Friinçoise  Merlier,  6  ans. 

542  Louis  Parverit  (Parvcry),  41  ans. 

f>i3  l'ierie  Parverit,  5  ans. 

hW  .Margueritte  Parverit,  fi  ans. 

iiij  Jusline  Parverit,  l(t  ans. 

ô\ù  Justine  Duval.  36  ans. 

5i7  Louis  Parverit,  12  ans. 

548  Etienne  Parverit,  1  an. 

549  Pierre  Duval,  7-2  ans. 

550  .Marpuerile  Hesve,  7  ans. 

551  Honorine  Hesve,  1  an. 

552  Angélique  Hesve,  4  ans. 

553  Jacques  Hesve,  .'f6  ans. 

554  Marguerite  Merlier,  36  ans. 

555  Geneviève  lîraconier,  29  ans. 
5ô()  .Nicolas-Casimir  Uolnel.  6  ans. 

557  Michel-Casimir  Dolnel,  3(1  ans. 

558  Nicolas  Dolnet.  1  an. 

559  Geneviève  Dolnet,  2  ans. 

560  .\ntoinette  Dolnet.  4  ans. 

561  Jean  Léonard.  1  an. 

562  Vicent  Léonard.  45  ans. 

563  Geneviève  Cliampion,  34  ans. 

564  Elizabclh  Lebrun.  10  ans. 

565  Pierre  Lebrun,  44  ans. 

566  Pierre  Lebrun  ûls,  14  ans. 

567  Marie  Lebrun.  1  an. 

568  Nicolas  Lebrun,  6  ans. 

569  .Mathurin  Dreui.  45  ans. 

570  -Marguerite  Fieurj-,  40  ans. 

571  Avove  Bauchain.  88  ans. 

572  François  Baillj',  36  ans. 

573  Catlierine-.\voye  Bailly,  2  ans. 

574  Denis  Fleury.  69  ans. 

575  Nicolas  Le  Sueur,  72  ans. 

576  Catherine  Fleury.  38  ans. 
.■>77  .Marie-Calherine  Bailly,  6  ans. 

578  Félix  Hamousse,  16  ans. 

579  Marie-Jeanne  Guy,  49  ans. 

580  Adélaïde  Haniouïse,  19  ans. 

581  Jean-Baptiste  Humousse.  14  ans. 

582  Pierre-Martin  Hamousse.  23  ans. 

583  Catherine  Hamousse,  12  ans. 

584  Avoye  Hamousse,  11  ans. 

585  Laurent  Hamousse,  10  ans. 

586  Jean-Baplisie  Hamousse,  22  ans. 

587  Antoinette  Parquet,  03  ans,  i  per- 

che 8/10   à   prendre   dans   la 
pièce  du  Petit-Commun. 


588  Elizabeth  Serizier,  18  ans. 

589  Pierre  Serizier,  33  ans. 

590  .Marie-Jeanne  Noël,  67  ans. 

591  François  Lesueur,  02  ans. 

592  .Vugustin  Larchevesque,  1  perche 

4/10. 

593  Denis    Larchevesque,    17    ans, 

1  perche  8/ !0. 

594  .\voye  Larclievesquc,  16  ans. 

595  François  Larchevesque,  58  ans. 

596  Pierre  Larchevesque,  ?3  ans. 

597  Marie  -  Margueritte     llommery. 

18  ans. 

598  .\ndré-Pierre  Hommery,  11  ans. 

599  Jean-Louis  Hommery,  1  an. 
GOO  Antoine  Hommery,  3  ans. 

601  Marie-Suzanne  Damville,  42  ans. 

602  Etienne  Hommery,  9  ans. 

603  Jacques  -  François     Hommery, 

13  ans. 

604  Geneviève -Elizabeth  Hommery. 

17  ans. 

605  Pierre  Hommery,  50  ans. 

606  François  llommery,  6  ans. 
6(i7  Jean-Baptiste  Mériel,  18  ans. 
603  .Margueritte  Mériel,  13  ans. 

609  .Marie  Fleury,  65  ans. 

610  Jean-Baptiste  (ioujon,  72  ans. 

611  Marie  Mazurier,  76  ans. 

612  Marie-Calherine  iNool,  11  ans. 

613  François  Noël.  13  ans. 

614  Joseph  .Noël,  6  ans. 

615  François-Louis  Noël,  37  ans. 

616  .Marie-Catherine  Dailly,  40  ans. 

617  Marie-Madeleine  Noël,  8  ans. 

618  Margueritte  .Noël,  2  ans. 

619  Margueritte  Devique,  36  ans. 

620  François  Dian,  42  ans. 

621  Catherine  Dian.  12  ans. 

622  Catherine  (Charpentier.  50  ans. 

623  Jacques  Dian.  14  ans. 

624  Jean-Baptiste  Dian.  7  ans. 

625  Victoire  .Mériel,  24  ans. 

626  Pierre  Bailly,  26  ans. 

627  Jacques  Damville,  17  ans. 

628  Marie  -  .Margueritte     Damville, 

21  ans. 

629  Marie-Catherine  ,  54  ans. 

630  Charles  Damville.  54  ans. 

631  Charles  Damville  lils,  23  ans. 
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632 
633 
G34 
635 
636 
G37 
638 
G39 
6i0 
641 
642 
643 
644 
645 
646 
647 
648 
649 
650 

651 
152 
653 
654 
655 
656 
657 
658 

659 

660 
661 
662 
663 
664 
665 
666 
667 

668 
669 
670 
671 
672 
673 
674 
675 
b76 
677 


Marie  Merlier. 
Anne  Lanavette. 
Nicolas  Hevart. 
Marie-Jeanne  Bautier.  35  ans. 
Jean-Hilaire  Passoire,  38  ans. 
Marie-Jeanne  Siroy,  70  ans. 
Margueritle  Vautier,  40  ans. 
Claiide  Royer,  52  ans. 
Philippe  Noël,  40  ans. 
Jacques-Philippe  Noël,  69  ans. 
Toussaint  Royer,  71  ans. 
Marie  Godart,  94  ans. 
Nicolas  Thuret. 
Elizabeth  Thuret. 
Maigueritte-Elizabelh  Charles. 
Nicolas  Girou. 

Marie-Jeanne  Royer,  34  ans. 
Barthélémy  Mériel.  1  an. 
Pierre  -  Barthélémy      Mériel, 

41  ans. 
Elizabeth  Mériel,  9  ans. 
Catherine  Méiiel,  3  ans. 
Marie-Victoire  Patle,  28  ans. 
Claude  Davaille,  26  ans. 
Marie-Victoire  Davaille,  2  ans. 
Marie-Madelaiue  Goujon,  40  ans. 
Henry  Thuret,  40  ans. 
Marie  -  Margueritte      Davaille, 

20  ans. 

Marie   -   Margueritte      Davaille, 

2 1  ans. 

Jo?e|)h  Davaille,  22  ans. 
Charles  Davaille,  47  ans. 
Margueritte  Royer,  55  ans. 
Charles  Davaille,  24  ans. 
Geneviève  Bourgeois,  83  ans. 
Marie  Margueritte  Vautier,  d  an. 
Madeleine  Lenoir,  61  ans. 
Barthélémy  -  Louis      Vautier, 

24  ans. 
Margueritte  Royer,  22  ans. 
François  Thuret,  24  ans  (?). 
Norbeite  Thuret,  3  ans. 
Norberte  Dayeu,  36  ans. 
François  Thuret,  5  ans. 
Margueritte  Thuret,  20  ans. 
Suzanne  Morand,  55  ans. 
Jacques-Etienne  Thuret,  77  ans. 
Barthélémy  [Drouet],  74  ans. 
Barthélémy  Drouet,  2  ans. 
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685 
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687 
688 
689 

690 
691 
692 
693 
694 
695 
696 
697 
698 
699 
700 
701 
702 
703 
704 
705 
706 
707 
708 
709 
710 
711 
712 
713 
714 


Margueritte  Drouet,  13  ans. 

Margueritte  Guy,  39  ans.  1  [lerclie 
8/10  dans  la  pièce  dite  le  Grand- 
Commwi. 

Denis-Etienne  Drouet,  12  ans. 

Marie  Drouet,  9  ans. 

Madeleine  Drouet,  5  ans. 

Pierre  Drouet,  3  ans. 

Adélaïde  Drouet,  4  ans,  3  perches 
9/10. 

Jean -Louis  -  Barthélémy  Drouet, 
37  ans,  4  perches  1/2,  tenant 
d'un  côté  le  ruisseau  de  la 
Fontaine  Saint-Nicaise. 

Louis- Victor    Colombe,    1     an, 

3  perches  à  prendre  dans  le 
Clos-Saint-?ficaisc,  la  baye  fai- 
sant le  bout  de  ladite  pièce, 
d'un  bout  la  grande  route  de 
Paris  à  Rouen,  d'autre  bout 
les  particuliers  de  Triel. 

Marie-Jeanne  Baudin,  37  ans. 

Pierre  Colombe,  37  ans. 

Marie  -  Reine  -  Félicité  Colombe, 

4  ans. 

Charles  Patte  lîls,  27  ans. 
Catherine  Mériel,  23  ans. 
Joseph  Thuret  fils,  1  an. 
Marie-Geneviève  Viollet,  24  ans. 
Joseph  Thuret,  25  ans. 
Marie  Jeanne  Bailly,  i  an. 
Pierre-Denis  Bailly.  2  ans. 
Cir  Bailly,  36  ans. 
Jeanne  I.emuine,  28  ans. 
Charles  Bailly,  3  ans. 
Marie-Louise  Guignaid,  68  ans. 
Claude  Fleury,  74  ans. 
Marie-Adélaïde  Goujon,  5  ans. 
Marie-Françoi'e  Goujon,  7  ans. 
Dolnet,  38  ans. 
Jean-Louis  Goujon,  1  an. 
.Marie-Marguerite  (ioujon,  10  ans. 
Jean-Bapliste  Goujon,  48  ans. 
Pierre  Rousseau,  18  ans. 
Jean-Louis  Rousseau,  58  ans. 
Marie  Rousseau,  21  ans. 
Marie  Gauguin,  58  ans. 
Michel  Lanavette,  58  ans. 
Louis  Dailly,  34  ans. 
Alphonse  Dailly,  5  ans. 
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710 
717 
718 

710 
720 
7il 
7-2,: 
723 
72i 
725 
726 
727 
728 
72'J 
730 
731 
732 
733 
734 
735 
73G 
737 
738 
730 
740 
7il 


742 
743 

744 
745 
746 
747 
748 
74'J 


750 
751 
752 
753 
754 
755 
756 
757 


l'iMiiroU  Dailly,  3  ans. 
I.iiuis  Il.iillv,  2  ans. 
Mai'mieritte  .Marin,  33  ans. 
iNirolas  Dailly,  12  ans,  2  perches 

6  10. 
Madelaiiie  Fleury,  8  ans. 
tit'neviùve  Fleury,  5  ans. 
Nicolas  Henry  Kleury,  36  ans. 
Marie-Jeaune  Uolnct,  37  ans. 
Marie  Fleury,  10  ans. 
Klizabelli  Fleury,  ;{  ans. 
Ileury  Flefiry,  08  ans. 
Marie  Fleury,  32  ans. 
Madeleine  Midy,  58  ans. 
Jean  Amand,  3S  ans. 
Marie  ("liaritentier,  20  ans. 
Jean-[ta[>tisli!l^li.ir|ienlii>r,50ans. 
Jean-liaptiste  Cliarpentier,  6  ans. 
Louis  Charpentier,  22  ans. 
Denise  Guy,  47  ans. 
Antoine  Charpentier,  12  ans. 
.Madeleine  Charpentier,  IS  ans. 
(Geneviève  Choppin,  83  ans. 
Joseph  Hiiyer,  41  ans. 
(jeueviève  Uoyer,  14  ans. 
Joseph  Uoyer  lils,  1  an. 
Marie-Jo.'eph  Koyer,  15  ans. 
Catherine  lioyer,  5  ans,  3  perches 

dans  une  pièce  dite  le  Qiiarlier- 

BndW. 
Claude  Uoyer,  10  ans. 
Marie-Joseph  Davaille,  42  ans. 
Marguerite  Liénard,  16  ans. 
Jean- François  Liénard,  18  ans. 
Marguerite  Bailly,  50  ans. 
Louis  Liénard,  60  ans. 
Denis  Liénard.  21  ans. 
Marie- Louise    Liénard.    6    ans, 

1  perche  5/10  à  prendre  dans 

une  pièce  dite  la  Fj-aurkisedii- 

Temple. 
Loui^-iJerniain  Liénard,  14  ans. 
.\voye  Verneuil,  12  ans. 
(icneviève  du  Baurin,  48  ans. 
.M.irguerilte  Verneuil,  17  ans. 
Jean-lîap'.iste  Kélil,  21  ans. 
.Nicolas  Rétif,  23  ans. 
François  Rétif,  1  i  ans. 
Elisabeth  -  Françoise     Durand, 

14  ans. 
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704 
"65 
766 
767 
768 
769 
770 
771 
772 
773 
774 
775 
776 
777 
778 
77!) 
780 
781 
7S2 
783 
7»4 
785 
786 
787 
788 
789 
790 
791 
792 
793 
7U'i 
795 
796 
794 


795 
796 
797 
798 
799 
800 
801 


-Marguerite  Uélif,  24  ans. 
Flisabeth  Itètif,  12  ans. 
.\voye  Rétif,  4  ans. 
Marie-Adélaide  Rétif. 
Marie-Jeanne  l.archevesqur.îl  ans 
Margueritte  Landomart,  6  ans. 
Adélciïde  Landeniart,  3  ans. 
Maiie  Truffault,  47  ans. 
Louis  Landeinart,  41  ans. 
Denis  Landeniart,  10  ans. 
Louis- Laurent  Landeniart. 
Ursule  Landeniart,  15  ans. 
Sophie  Itoyer,  4  ans. 
Michel  Royer,  6  ans. 
Michel  Uoyer  l'aîné,  31  ans. 
Ch.irles  Koyer,  2  ans. 
Fulie  André,  27  ans. 
Louis  Le  Sueur. 
Marguerite  Le  Sueur. 
Geneviève  Fleury. 
Louis  Le  Sueur. 
François  Fleury. 
Chrisiophe  liailly,  17  ans. 
Etienne  liailly,  53  ans. 
.Marie-Justine  Royer,  52  ans. 
.M^irie-Jusline  liailly,  13  ans. 
Etienne  liailly,  20  ans. 
Henri  liailly,  17  ans. 
Marie  Larchevesque,  I  an. 
Marie  Itolnel. 
M.irlin  Cochon,  42  ans. 
Catherine  Cochon,  3  ans. 
Charles-Martin  Cochon,  5  ans. 
Marie-Jeanne  Royer,  32  ans. 
Baptiste  Durand,  34  ans. 
Adélaïde  Durand,  19  ans. 
.Marie-Avoye  Dreux,  01  ans. 
.Maiic-Avoye  Durand,  29  ans. 
.\gnès  Durand.  26  ans. 
bis  Jacques  Baulier  lils,  28  ans, 

3  perches  1/10   dans  la  pièce 

de  la  Rire, 
hi^  Jean-Baptiste  Rantier,  22 ans. 
bis  Jacques  [liaulier;  père,04  ans. 
Henry  Lanavette,  21  ans. 
Louis  ïliuref,  60  ans. 
Margueritte  Lanavette,  24  ans. 
Jean  Lanavette,  66  ans. 
Martin  Fleury,  50  ans,  4  perches 

3/10. 


r«« 
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802  Marie-Jeanne  Rousseau,  51  ans, 

3  perches  1/10. 

803  Joseph  Goujon,  12  ans. 
SO'i  Marie  (ioujon,  15  ans. 
805  Justine  Bailly,  28  ans. 
80G  Michel  Goujon,  45  ans. 

807  Marie-Louise  Goujon,  5  ans. 

808  Jean-Louis  Goujon,  8  ans. 

800  Michei-François  Goujon,  13  ans. 

810  Christophe  Dolnet.  34  ans. 

811  Marie-Louise  Dolnet,  8  ans. 

812  Joséphine  Dolnet,  1  an. 

813  Marie  -  Marguerite  -  Françoise 

Royer,  37  ans. 

814  Nicolas-Christophe  Dolnet,  6  ans. 

815  Jean  Dolnet,  5  ans. 

816  Jean-Nicolas  Thuret,  22  ans. 

817  Jean  Thuret,  50  ans. 

818  Catherine  Réaubourg,  52  ans. 
S19  Jean  Thuret,  10  ans. 

820  Denis  Thuret,  17  ans. 

821  Sophie  Thuret,  14  ans. 

822  Margueritte  Patte,  55  ans. 

823  Charles  Patte,  26  ans. 

824  Marie  Larchevesque,  56  ans 

825  Geneviève  Patte,  24  ans. 

826  Claude  Motte,  37  ans. 

827  Théodore  Motte,  4  ans. 

828  Jean-Charles  Moite,  72  ans. 

829  Marie-Jeanne  Thuret,  38  ans. 

830  Charles  Motte.  4  ans. 

831  Jean-Nicolas  Motte,  2  ans. 

832  Margueritte  Lanavette. 

833  Margueritte  Parquet. 

834  Nicolas  Lanavette. 

835  Marie-Jeanne  Solard,  75  ans. 

836  Jean  Perluis,  70  ans. 

837  Denise  Royer,  21  ans. 

838  Antoinette  Bailly,  64  ans. 

839  Suzanne  Royer.  27  ans. 

840  Margueritte  -  Ursulle    Nobleau, 

11  ans. 

841  Louis-Germain  Nobleau,  5  ans. 

842  Jeanne-Félis  Durand,  75  ans. 
8io  Jean  Nobleau,  62  ans. 

844  Germain  Nobleau. 

845  Marie-Louise  Nobleau,  10  ans. 

846  Margueritte  Charpentier,  39  ans. 
817  Michel  Fleury,  55  ans. 


848  Marie  -  Françoise      Bourgeois, 

52  ans. 

849  Michel  Bourgeois  hls,  17  ans  (?). 

850  Jean-Baptiste  Le  Sueur,  7  ans. 

851  Margueritte  Legrand,  38  ans. 

852  Joseph  Le  Sueur,  5  ans. 

853  Simon  Le  Sueur,  42  ans. 

854  Jean  Le  Sueur,  2  ans. 

855  Simon  Le  Sueur  fils,  10  ans. 

856  Charles  Le  Sueur,  14  ans. 

857  Marie-Margueritle  Motte,  16  ans. 

858  Jacques  Motte,  6  ans. 

859  Jacques-Philippe  Motte,  44  ans. 

860  Margueritte  Bailly,  43  ans. 

861  Margueritte  Bailly,  1  an.  , 

862  François  BailLy,  5  ans. 

863  Etienne  Bailly,  43  ans. 

864  Geneviève  Bailly,  7  ans. 

865  Victor  Bailly,  10  ans. 

806  Charles  Bailly,  12  ans. 

807  Marie-Elizabeth  Fleury,  37  ans. 

868  Georges  Elie,  58  ans. 

869  Georges  Elie  fils,  20  ans, 

870  Marie  Parquet,  60  ans. 

871  Joseph  Iverna,  70  ans. 

872  Marie- Louise  Jarry,  60  ans. 

873  Marie  Iverna,  19  ans. 

874  Louis  Courpotin,  48  ans. 

875  Jean-Baptiste  Courpotin,  10  ans. 

876  Jeanne  Viéville,  36  ans. 

877  Jean-Charles  Royer,  44  ans. 

878  Marie-Joseph  Royer,  29  ans. 

879  Jean-Charles  Royer  lils,  21  ans. 

880  François  Cailly,  30  ans. 

881  Marguerite  Bailly,  28  ans. 

882  François  Cailly  lils,  2  ans. 

883  Marie-Elizabeth  Tellier,  33  ans. 

884  Pierre-.Michel  Fontaine,  4  ans. 

885  Pierre  Fontaine,  34  ans. 

886  Jean-Baptiste  Bailly,  36  ans. 

887  Elizabeth  Merlier,  38  ans. 

888  Etienne  Bailly,  33  ans. 

889  Marie-Anne  Larchevesque, 27ans. 

890  Marie-Anne  Bailly,  3  ans. 
801  Charlolte  Bailly.  " 

892  Marie  -  Louise  -  Justine    Fleury, 

58  ans,  9  perches. 

893  Sébastien  Fleury,  58  ans. 

894  Marie-Théodore  Fleury,  8  ans. 
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Le  |)rocès-verbal  do  partage  s'iimMe  1;\;  il  est  incomplet  des  der- 
niers feuillets  et  ne  donne  que  8iU  parcelles  au  lieu  île  1M):2,  en  réalité 
i(05,  car  il  y  a  trois  numéros  doubles,  791  bis,  l[)l\  Ois  et  7ît(i   bis]. 

Le  double  exem|>laire  ou  duplicata  qui  devait  ^tre  remis  au  District 
n'ayant  pas  été  retrouvé  aux  Arcbives  départementales,  nous  n'avons 
pu  combler  cette  lacune,  mais  nous  savons,  par  l'enregistrement  fait 
à  Meulan,  que  ce  procès-verbal  fut  clos  le  i  nivôse  an  IV. 

Nous  ferons  remarquer  que,  d'a|irès  les  délibérations  et  les  pi'ocès- 
verbaux,  aucune  autorité  du  canton,  du  district  ou  du  département 
n'intervient;  ce  sont  les  maire,  agent  national  et  officiers  municipaux, 
avec  les  babitants,  qui,  sans  on  réfi''ror  à  l'Administration,  ])rennont 
toutes  les  décisions  et  toutes  les  mesures  nécessaires  pour  exécuter  la 
loi  du  10  juin  1793. 

I.'npi'ratinn  du  partage  dos  prairii's  communales  est  lorminéi'  et  les 
habitants  de  Vaux  ne  s'occupent  plus,  par  les  délibérations  de  leur 
corps  municipal,  que  du  partage  intercommunal  des  friches  de  l'IIau- 
til,  si  ce  n'est  au  lendemain  du  Concordat,  lo  2.")  pluviôse  an  XF  (I  i  fé- 
vrier 1803j,  alors  qu'un  arrêté  de  la  municipalité  nous  fait  connaître 
«  (|uo  tous  les  biens  communaux  partagés  en  902  parts  paieront  en 
forme  de  contribution  0  fi'.  tîO  cent,  par  part,  on  sorte  qu'un  père, 
ayant  eu  avec  ses  enfants  dix  parts,  paiera  G  francs  de  contribution 
pour  l'entretien  ilii  ministre  des  cultes  ». 

Nous  raijpellordus  que  lo  produit  des  communes,  avant  le  partage, 
servait  à  rétribuer  le  vicaire  do  la  paroisse  ot  le  maître  d'école. 

Dans  le  procès-verbal  de  partage,  beaucoup  de  partageants  ot  même 
des  familles  entières  sont  sans  indication  d';\ge.  Nous  avons  pourtant 
relevé  ."(9  partageants  d'un  an,  ce  cjui  semble  bien  indiijuer  que  les 
nouveau-nés  n'étaient  pas  compris  dans  le  partage  ;  il  y  eut  ;i  cette 
époque  plusieurs  réclamations  à  ce  sujet,  mais  on  y  répondit  en  ren- 
voyant il  la  loi  qui  exigeait  un  an  de  résidence.  Parmi  les  vieux  habi- 
tants, nous  trouvons  cinq  octogénaires,  dont  quatre  femmes,  et  une 
nonagénaire  de  94  ans. 

Les  902  parcelles  pour  les  2,083  perches  à  partager  donnent  une 
moyenne  de  2  perches  1/3,  mais  la  valeur  des  terres  étant  dilférente, 
quelques  partageants  ont  seulement  1  perche  'i/lO,  1  perche  9,20  [lour 
les  bonnes  terres,  tandis  que  d'autres  obtiennent  9  perches  pour  les 
terres  de  moindre  valeur. 

Le  prix  de  la  perche  (1)  variant  de  3  livres  10  sols  k  25  livres,  la 

(1)  La  perche  (100  à  l'arpent)  employée  dans  le  bailliafie  de  Meulan.  celle  des 
Eaux  et  Forêts,  et  uon  celle  de  Paris,  beaucoup  plus  petite,  étail  un  carré  de 
ii  pieds  de  côté  et  valait  iSl  pieds  carrés  ou  51  ini|  07. 
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moyenne  est  de  16  livres  15  sols,  tandis  que  la  moyenne  de  la  valeur 
parcellaire  totale  pour  chaque  partageant  est  de  37  livres  10  sols. 

La  liste  des  noms  de  tous  les  habitants  de  cette  commune,  141  noms 
différents  pour  902  partageants,  nous  permettra  de  faire  une  consta- 
tation assez  intéressante  :  c'est  la  disparition  ou  la  diminution  de  cer- 
tains noms  de  famille  et  une  augmentation  assez  sensible  d'autres. 
Voici  un  tableau  des  noms  lesplus  répandus  donnant  un  parallèle  pour 
quelques  familles  de  1794,  lors  du  partage,  avec  le  recensement  de 

1896,  un  siècle  plus  tard  : 

1794  1896 

Royer 84  30 

Bailly Go  27 

Fleury 50  33 

Thuret 33  28 

Dolnet 28  12 

Durand 26  7 

Goujon 23  1 

Violet 21  28 

Mériel 18  14 

Elie 17  4 

Hommery 17  12 

Dailly  .   " 16  2 

Davaille 15  1 

Parquet 15  1 

Charpentier 14  4 

Lesueur 13  9 

Rétif 13  28 

Meslier H  0 

Drouet 10  0 

Damville 10  13 

Noël 9  15 

Bellay 8  0 

Duboeq 8  0 

Lanavette 8  14 

Nous  aurions  voulu  faire  connaître  les  conséquences  économiques 
de  ce  partage.  Ces  parcelles  de  la  propriété  communale  sont-elles  res- 
tées divisées,  ou  au  contraire  n'ont-elles  pas  été  aliénées  par  certains 
propriétaires  lorsque  cela  fût  possible  (1)  et  rassemblées  par  d'autres 

[i)  L'article  13,  section  II,  de  la  loi  du  10  juin  1793,  défendait  l'aliénation  «  pen- 
dant les  dix  années  qui  suivront  la  promulgation  de  la  présente  loi  «.  L'échange 
seul  était  autorisé. 
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habitants  de  la  couiimine  plus  foiUinés?  Kn  l'absence  du  plan  indicatiT 
et  figui'atif  des  902  parcelles,  plan  (pii  n'a  pas  été  retrouvé,  il  serait 
assez  diflicilc  de  suivre  les  dill'éreiili's  mutations  qui  se  sont  produites 
pendant  les  années  qui  ont  suivi  le  partage  jusqu'à  la  confectinn  du 
cadastre. 

Ce  partage  était-il  bien  profitable  aux  habitants  de  la  commune? 
Nous  ne  le  pensons  pas;  la  quantité  de  prairies  était  vraiment  tro|> 
peu  importante  pour  aliéner  un  fonds  qui  permettait  à  leurs  bestiaux 
une  pâture  abondante  (1)  et  une  récolle  en  foins  dont  le  produit  n'était 
pas  à  dédaigner  pour  leur  maigre  budget  communal,  et  faut-il  aller 
jusqu'à  dire,  suivant  certains  auteurs,  que  plusieurs  de  ces  partages 
furent  une  S])oliation  à  l'égard  des  générations  futures  (2)?  Nous  de- 
vons reconnaître  qu'en  ce  qui  concerne  la  commune  de  Vaux-sur-Seine, 
il  eût  été  préférable  de  continuer  la  jouissance  commune,  quitte  à  en 
faire  l'aliénation  lorsque  le  moment  propice  serait  venu. 

LaConvention,d'uilleurs,  en  votant  la  loi  du  10  juin  179H,  avait  prin- 
cipalement pour  but  de  faire  mettre  en  cultui-e  les  landes,  bruyères, 


(i)  D'apri'S  les  dernières  statistiques  agricoles  de  lacominuno  dr  Vaux,  il  y  .ivail 
alors  33  vaches,  dout  trois  ou  quatre  soulemenl  pâturaient  sur  les  Ir.incliises 
réservées  lors  du  partage. 

(2)  D'après  Taine,  «  les  communaux  ravagi'S  et  pillés,  puis  dépecés  et  partagés, 
sont  autant  d'organismes  qu'on  blesse  avec  profit  momentané  pour  les  indigents 
du  village,  mais  au  ilétriment  de  la  production  bien  entendue  et  de  l'aliondance 
future  ».  {La  Révolution,  t.  111,  p.  476.) 

Roger  Gradin,  dans  Les  Itiens  communaux.  Elude  historir/ue  el  critique,  1899, 
dit  qu'il  a  fait  quelques  recherches  locales  dans  les  Ardeuues,  et  que,  presque 
toujours,  il  a  trouvé  (jue  les  parcelles  ou  lambeaux  de  la  propriété  communale 
ne  sont  pas  restés  divisés,  mais  très  vite  rassemblés  dans  les  mains  de  quelques- 
uns  plus  riches  et  plus  avisés. 

Pour  Emmanuel  Vigier  {Du  partage  des  biens  communaux  en  Auvergne,  1908), 
cette  loi,  en  |iroclaiiiant  les  biens  propriété  des  habitants,  méconnaissait  les  droits 
de  la  commune,  i)ersoniie  morale;  et  sa  mise  à  exécution  constituait  une  véri- 
table spoliation  à  l'égard  des  générations  futures.  Les  désordres  qui  eu  signa- 
lèrent l'application  diviurent  si  grands  que  la  loi  du  21  prairial  an  IX  en  suspen- 
dit provisoiremi^nt  l'exécution. 

Cette  question  du  partage  des  biens  communaux  n'intéresse  pas  seulement  la 
France,  et  nous  voyous  qu'en  Angleterre,  d'après  Faucher  [Etudes  sur  l'Anr/le- 
terre,  1845),  la  destruction  progressive  des  communaux  a  tourné  au  profit  des 
grands  propriétaires.  De  1760  à  1831,  lo  Parlement  n  a  volé  près  de  deux  mille 
lois  de  cli'jture  qui  ont  ajouté  6.3'i0,o40  acres  il  la  propriété  privée,  et  par  consé- 
quent aux  richesses  ilc  l'aristocratie  >i. 

Dans  la  controverse  soulevée  sur  cette  question,  nous  uous  rangeons  à  l'avis 
de  M.  Bourgin  ;  «  Adversaires  ou  partisans  du  morcellement  comuninal,  tous 
ignorent  d'ailleurs  de  quelle  fac;on  et  dans  (luelle  mesure  le  décret  du  10  juin  1793 
fut  appliqué  et  quels  ont  été  ses  résulLits.  Nnus  l'ignorons  encore  en  grande  par- 
tie, soit  dit  à  leur  décharge.  »  [Les  Communnux  el  ta  Révolution  française.  — 
Soiwelle  Revue  historique  de  ilmil  français  et  étranger,  t.  X.VXIl,  1908,  p.  738.) 
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palus,  marais  et  autres  friches,  pour  répondre  à  des  nécessités  qui 
s'imposaient,  c'est-à-dire  obvier  au  manque  de  céréales  (1).  Ce  n'était 
pas  le  cas  pour  les  prairies  dont  nous  nous  occupons,  tandis  que, 
pour  d'autres  communes  dont  les  biens  communaux,  surtout  en  friches, 
pouvaient  aller  jusqu'au  quart  et  mènie  au  tiers  de  la  superficie  totale 
du  territoire,  il  y  avait  un  pressant  besoin  de  les  mettre  en  culture. 

M.  Ph.  Sagnac,  dès  1903,  dans  son  article  La  Division  du  sol  pen- 
dant la  Révolution  et  ses  conséquences,  disait  :  «  II  y  a  toute  une  étude 
à  faire  sur  cette  question  des  biens  nationaux,  ainsi  que  sur  les  par- 
tages de  biens  communaux  avant  la  Révolution  (2),  et  on  peut  ajouter, 
surtout  à  l'époque  révolutionnaire.  »  Depuis  cette  date,  un  jeune  archi- 
viste, M.  Georges  Bourgin,  s'est  fait  l'historien  et  le  commentateur  du 
partage  des  biens  communaux  pendant  la  Révolution,  et  ses  ouvrages 
sont  indispensables  à  tous  ceux  qui  voudront  étudier  cette  question 
dans  ses  généralités  ou  simplement  en  faire  l'étude  pour  une  localité 
ou  une  région  données  (3). 


(1)  Le  partage  n'était  pas  obligatoire,  les  articles  12  à  14  de  la  section  III  spé- 
cifiant que  «  l'assemblée  des  habitants  pourra  déterminer  qu'un  bien  communal 
continuera  être  joui  en  commun,  et,  dans  le  cas  où  elle  fixerait  des  règles  nou- 
velles pour  le  mode  de  jouissance,  elle  devait  y  être  autorisée  par  le  Directoire 
du  département  ". 

(2)  Revue  d'Hist.  mod.  et  contemp.,  t.  V,  1903-4,  pp.  457-470. 

(3)  Les  Communaux  et  la  Révolution  française  (Nouvelle  Revue  historique  de 
droit  français  et  étranger,  t.  XXXII,  1908,  pp.  690-751).  On  y  trouvera  une  ample 
bibliographie  du  sujet.  —  Le  Partage  des  biens  communaux.  Documents  sur  la  pre'- 
paration  de  la  loi  du  iO  juin  1793.  Collection  de  documents  inédits  sur  l'Histoire 
économique  de  la  Révolution  française.  Paris,  1908,  in-S",  x.viv-7o7.  L'auteur  nous 
fait  espérer  un  second  volume  qui  traitera  des  applications  de  la  loi  du 
10  juin  1793. 

Notre  Comité  départemental  s'est  déjà  occupé  de  cette  question  lors  de  la  com- 
munication faite  par  notre  collègue  II.  Defresne,  sur  le  partage  des  biens  com- 
munaux à  Bois-d'Arcy.  Marnes,  Ville-d'Avray  et  Voisins- le-Bretonneux.  {Bull,  du 
Comité  départemental  de  Seine-et-Oise  pour  l'hist.  économique  de  la  Révol.  fran- 
çaise, III,  1908-1909,  44-90.; 


^'e^5ailIcs.  —  Imp.  J.  Al'bert  et  C",  0,  avenue  de  Sceaux. 
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